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TECHNIQUE' MOOERNE DU DÉPANNAGE 
A LA PORTÉE DE TOUS, par R. LADOR 

et E. .JOUANNEAU. - Un livre de 120 
pages avec 64 figures. Format 14x2l. 
Prix 180 fra.ncs. 

Cet ouvrage élémentaire expose les principes de base du dépan
nage des récepteurs de' radio et des amplificateurs B.F. Il contient 
en outre, d'utiles données sur les symboles schématiques, la numé
rotation des lampes, l'appareillage et l'outillage du dépanneur, 
l'écoute des ondes courtes, etc. . 
L A LA M P EDE RAD 10, par Michel ADAl\l, Ingéoie<lT E.S.E. (40 écU

tion). - Un livre de 562 pages. avee de nombreuses courbes etlllus. 
trations. Format 16x23. Prix : 1.000 fr. broché. 1.200 fr. reLié. 
Ce livre constitue un cours complet sur les principes théoriques 

et pratiques qui guident L'emploi de tous .les tubes modernes. En 
dehors des données classiques sur l'émission électronique, l'ampli
fication, la détection, etc., l'auteur donne les caractéristiques de. 
ty pes Jes' plus répandus : tubes américains à culot octal, tubes 
transcontinentaux, séries Rimlock-Médium, miniatures, subminia-
tures. ' 

DEMANDEZ NOTRE CATALOCUE 
CÊNÉRAL ADRESSÉ PAR RETOUR 

••• 
POUR VOTRE 

DOCUMENTATION 
RADIOELECTRIQUE 

VOICI QUELQUES LIVRES 
qui vous intéresseront :. 

APPREUZ LA RADIO EN RÉALISANT DES RÉCEPTEURS, pli&' 

Marthe DOURIAU. - Un llivre de 120 pages, a.vec 114 figures, for
mat 15.5x23. Prix 250 frant'S. 
Etude prat/que des. différents élém~nts const.ltua.n.t les récepteurs 

modernes, accompagnée de nombreuses descriptions avec plans de 
réalisation. Principaux chapitres : Les collecteurs d'ondes. Les ré
cepteurs à une seule lampe. Les récepteurs balteries modernes. Les 
postes secteur. Les appareils spéciaux pour ondes courtes, 

APPRENEZ A VOUS SERVIR DE LA REGLE A CALCUL,p&r P. 
BERCHE, et E . .JOI ANNEAU. - Un livre de 128 pages. a.vec 21 fi
gures. format 15.5x24. Prix 250 francs. 
Un ouvrage unique en France, contenant la description et le mode 

d'emploi des règles à calcul droites ou circulaires les plus répan-
dues : Mannheim, Sanguet, Riet%, Béghin, Béghin-de-Catala.n.o, 
Faure, Electro, Radio, PhYSicien, Darmstadt, Barrière, Suprémath~ 
normale. SuprémathlC financier. 

CDURS ÉLÉMENTAIRE DE RADIOTECHNIQUE,par Michel ADAM. 
- Un IIvre de 228 pages. avec 281 figures, format 15x24. PlI 380 Ir. 
L'essentiel de ce qu'il faut connaftre des bases de la radio palU' 

étudier avec fruit les cours de niveau plus élevé. Principaux cha
pitres : Les circuits oscillants. Les antennes. La propagation. Prin
cipes de la réception. Principes de l'émission. Les lampes à élec
trodes' multiples. Radiocommunications sur OC et OTC. Réception 
sur cadre et radiogoniométrie. Notioru de télévision. 

L'I NOl C AlE U RDUSANS-FILISTE, par R. DOMINE. -NoulIeLle for
mule en plusieurs fascicules. Disponible actuellement le fascicule 2 
c Ondes Courtes , .. , Prix 125 francs. Une importante documentati9n 
sur toutes Les stations à Ondes Courtes : longueurs d'ondell, pullI
sance, ,réq. uence, signaux, horaires, conditions de récepteur, etc. IJ:n 
préparation pour octobre, le fascicule 1 stationll à ondes mOl/enn .. 
après l'application et les rectificatifs du Plan de Copenhague. 
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1 ~011""" L'ACTIVITÉ PROFESSIONNELLE """"'~ 1 
1 i DES INDUSTRIES RADIOELECTRIQUES - : 

SIL existe une profession qui ne connaît pas le 
« statu quo )l', mais se trouve en perpétuel " de,:e
nir n, c'est bien celle des industries de la radIo, 

qui reflète le bouillonnement incessant d.es idées nou
velles. II y a cinquante ans, on, ne parIaIt encore que 
de T.S.F., puis vint ]a la?lpe de rad.io qui .transforma 
entièrement cette inventIOn et rendIt possIble, succes
sivement ]a radiotéléphonie, la radiodiffusion. la té
]évision, 'le fac-similé, ]a radionavigation aérienne et 
maritime, ]a télé('onllnande, l'électroni<<!!le,.le radar. 
les câbles hertziens et bien d'autres applIcatIons. 

On conçoit que la structur~ des indus~ri~s ra!lioélec
tiques ait été, au cours des ages, ~ppelee a, sU,lvre ce.~ 
évolutions tant techniques que soclaks, et a s y adap
ter. Les premières tentatives fait~s p'0ur organls.er )a 
profession remontent aux âges herolques.la radlod~f
fusion, en 1922. Deux ans après, ces ~remH'rs. organIs
mes fuûonnaient sous form·e de SyndIcat na~lOnal d.es 
Industries radioélectriques. Peu après 'prenaIent nal~
sance ]1' comité de liaison interprofes~l~nnel. et la Fe
dération nationale des Industries radlOelectrlf!ues. Ce
pendant, les intérêts des co.nstructeurs, artIsans et 
commerçants n'étant pas tOUjours convergent:s. on as
sista au cours des ans à quelques co.nvU'lslOns .. Du 
schi<;me qui se produisit en 1934 naquIt le SyndIcat 
professionnel des Industries radioélectriques (,S.P. 
I.R.) qui groupait les petites et mo!e~nes ~ntreprlses, 
con~tructeurs de récepteurs de radIodIffUSIOn e~ com
men'ants et la Chambre syndicale des IndustrIe;> ra
dioélectr~ues (C.S.I.R.) où se retrouvaient les maIsons 
plus importantes aux fabrications polyvalentes, avec 
leurs spécialités de matériels ~rofe.ssionnels et leurs 
laboratoires de recherches et d essaIS. 

Les événements de 1940 imposan.t au pays. une nou
velle structure économique, la fus~on se r.ef!t so~s le 
titre de Syndicat de la Construc~lon radlOe]ectrlque, 
qui rassemblait les diverses industrIel de ba.se, d~. tran .. · 
formation et de consommation .. Par la sUI~e, ] Impor
tance nationale de cet orgaOlsme lui. fIt a~opter 
1 om de Syndicat national des Ir,tdustru;s Radloelec
t~i:ues, qu'avait déjà pris le syndIcat UI~lque !le 1~2~. 
peu après, IfS problèmes de la reC1;mversl0r,t necesslte
rent l'éJarg-issement de l'autonomIe des dIverses sec
tions du S.N.I.R. 

Une nouvene éta~ vient d'être franchie dans l'é,:o: 
lution syndicale. Po~r se. I!rêter avec .plus d'autorlte 
ct de souplesse aux necessltes de la conjOncture actuel-
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le, l'assemblée générale du Syndicat national des In
du,<;trie,~ radioélcctriques tenue le 6 juin 1950, a résolu 
d'élever chacune des sections syndicales au rang de 
syndicat indépendant. Il y a donc maintcnant un syn
dicat national des récepteurs d,e radiodiffusion, un des 
pièces détachées, un du matériel professionnel, un des 
lampes d'émission, de réception et cathoçliques. Quand 
au S.N.J.R. lui-même, sans cesse'r de coiffer l'ensemble 
de ces activités radioélectriques, il est promu au grade 
de fédération, sous ]e nom d'Union des Syndicats na
tionaux de~ Industries radioélectriques A noter que 
l'organi .. me relatif au matériel professionnel s'appel
le Syndicat des Industries des matériels profession
nels électroniques et radioélectriques, en abrégé SIM
PER, symbole d'e longévité! 

TI va sans dire que les nouveaux syndicats ont re
pris à leur charge la tâche des anciennes sections, 
tandis que la nouvene fédération poursuivait les acti
vités du S.N.I.R. Or ces activités multiples ne cessent 
de se développer en surface et en profondeur, (( verti
calement et horizonta'l,ement Il comme parlent les 
économistes avertis ! 

Sur ]e plan technique, les problèmes sont mu]tip1es 
et variés. Ils ont donné Heu à d'incessantes réunions 
des diverses commissions spécialisées, aussi bien que de 
la commission de technologie, qui a particulièrement 
pour mission l'élaboration des spécifications de piè· 
ces détachées et d'essais, en collaboration avec le 
Centre national d'études de,$ télécommunications 
(C.N.E.T.) et ]1' Comité de Coordination des télécom
munications de l'Union française (C.C.T.U.). 

Est-il possible, dans le cadre d'un éd'itorial. de don
ner un aperçu, même fugitif, de ]a oomplexité de ces 
travaux? Du côté des récepteurs de radiodiffusion, 
c'est l'application du plan de Copenhague, la modifi
cation d'e la moyenne fréquence, ]a mise au point du 
règlement de la marque de qualité et du label à l'ex
portation, l'élaboration du label des postes à batteries 
et celle du label des récepteurs pour voitures. 

Pour la télévision, c'est la rédaction des règles de 
sécurité des téléviseurs (en attendant les règles de qua
lité), les normes des descentes d'antennes, des fiches 
et câbles coaxiaux 

1 
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Pour lé matériel' radiomaritime, les règlements 
d'instal1ation de ce matériel sur les navires et les em
barcations de sauvetage, le cahier des charges des 
émetteurs de puissance, la normalisation des organes 
des générateurs HF, les précautions d'antiparasitages 
à prendre. En un an, 1es réunions techniques ont ab-
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sorbé plus de 150 réunions, les spécifications de pièces 
détachées plus de 75. 

L'industrie des lampes a préparé des cahiers des 
charges des tubes d'émission et de réception, des spé
cifications des matières premières entrant dans les 
tubes, établi un programme de production intégré au 
plan Monnet. Des oonféren.ces techniques ont été tenues 
sur les produits chimiques, verres, métaux ferreux et 
non ferreux • 

Le résultat de ces efforts vers l'organisation et la 
qualité est très encourageant sur le plan extérieur. 
La qualité française est désormais universellement 
reconnue et le matériel français apprécié à. l'étranger, 
comme ]1' montrent les exportations de postes, lampes 
et pièces détachées. Souhaitons, d'autre part, qu'un 
prochain essor· de la té'Iévision confirme Je succès des 
industries radioélectriques françaises sur le plan inté
rieur. 

.Jean-Gabriel POINCIGNON • 
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La R.A.C. va demander in- Un arrêté institue l'organi-
cessamment à la Federal·· sation et le fonctionnement 
Communication Commission des jurys d'audition de la Ha
de faire procéder à une série diodiffusion française, char
de démonstrations sur son gés d'apprécier la valeur et 
nouveau procédé de télévi- la qualité radiophonique des 
sion en COUleurs, qui est par- artistes et speakers désirant 
faitement compatible avec la collaborer aux émissions ar
réception en noir et blanc. tistiques. Nul ne pëut partici-

per aux émissions artistiques 
La c phase de couleur :. qui n'ait été déclaré admissi

est commandée par,un dispo- ble par un tel jury, sanl pour 
sitif tel qu'il évite la dérive les artistes possédant une va
de couleur. Ainsi ne peut-on leur et u.n notoriété indiscutll
plus voir les objets changer bles. Le chef de contrôle géné
progressivement de couleur, raI des émissions est seul ha
comme le cas se présentait bilité à recevoir les demandes 
Précédemment dans· les es- d'audition et à organiser les 

séances des jurys, Les candi-
périences. dats concourent devant le 

Une impulsion, envoyée , micro dans le plus strict .. no
la fin de chaque ligne, de- nymat, n'étant connus des 
clenche l'enregistrement des membres du jury que pal' 
points colorés. leur numéro d'ordre. Les 

Les essais actuels sont me- membres $iégeant dans une 
liés avec des récepteurs ex- pièce sans visibilité sur le 
périmentaux à trois tubes ca- studio formulent leur appré
thodiques. Sous peu,· la R. ciation sur une écoute an 
A. C, reproduira les trois diffuseur. Un jury d'admissi
couleurs fondamentales dans bUtté établit une sélection 
un unique tube cathodique. avant l'audition par le jury 
ce qui sera un perfectionne- d'audition. Le candidat ad
ment considérable, notam- mis l'est au bénéfice de deux 
ment pour les téléviseurs élee- émissions d'essai. Si sa valeur 
trodomestiques. est confirmée par les l'rit!-
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LE HAUT-PIUEUR 
Directeur-Fondateur : 

ques de l'écoute, il reçoit un 
c certificat d'audition » YB
lable deux ans, puis après ce 
délai une c carte d'artiste 
de la Radiodiffusion fran
çaise :. renouvelable de deux 
en deux ans. Les membres 
du jury reçoivent une in
demnité de 1 500 fr, par 
séance. 

Une réunion internationale 85 est l'asltamie ; le n· 117. 
d'experts, en matière de télé- le francium ; le protoacti~ 
vision, a eu lieu à Genève, nium d ev i e n t protacti
du 24 au 28 juillet 1950, sous nium (n· 91) ; le n° 93 est le 
la présidence ,du Dr W. Ger- neptunium ; le n° 94 le plu
ber, de la Direction générale tonium ; le n° 95, l'ameri
des P.T.T. Suisses. Cette réu- cium ; le n° 96, le curium. 
nion faisait suite à celle Depuis est apparu un nouveau 
qu'avait tenue à Londres, en corps transuranien, n° 97, le 
mai dernier, la Commission berkelium. Les cyclotrons et 
d'Etudes N° 11 du C.C.I.R.· autres accélérateurs de par
(Comité Consultatif Interna- ticules créent toujours de 
tional des Radiocommunica- nouveaux éléments pour les
tions). quels il faudra trouver les 

Les délégués des séances 
de Genève représentaient les 
pays suivants, qui avaient ex
primé à Londres leur préfé
rence pour un système de té
lévision à 625 lignes : Belgi
que, Danemark, Italie; Pays
Bas, Suède et Suisse. La réu
nion avait pour but de fixer 
des normes détaillées POUI: ce 
système à 625 lignes. 

Les Etats-Unis, la France, 
le Royaume-Uni et la B.B.C., 
qui ont des systèmes de télé
vision fonctionnant selon 
d'autres normes, qu'ils esti
ment préférables, avaient 
également envoyé des délé
gués à Genève. Grâce à leur 
longue expérience dans le do
maine télévisuel, ceux-ci ont 
pu fournir de précieux ren
seignements. 

• 
L'Union Internationale dt' 

Chimie a fixé définitivement. 
à son récent Congrès d'Ams
terdam, .le nom des Corll!! 
simples. 1 

Le glucinium devient le 
béryllium (n° 4) ; le colom
bium s'appelle niobium (n° 
41) ; le n° 43 est le techne
tium ; l'illinium devient ie 
promethium (n° 61) ; le lu
tecium devient le llltetiulll 
(n ° 71) ; le tungstène s'appel
lera wolfram (n° 74) ; le n° 

noms .. 

• 
L'électronique, et particu-

lièrement la télévision, fonl 
un grand usage du nickel pur 
pour les cathodes des tubes, 
notamment des tubes catho
diques. Le nickel présente, 
en effet, une bonne résistan
ce mécanique, mêml' aux 
températures élevées (900 0 C). 
Il constitue une base de 
choix pour le revêtement 
des oxydes thermoélectroni
ques. 

• 
Une école pour la forma

tion d'officiers de pont ayant 
les connaissances requises 
pou r la radionavigation 
fonctionne à New-York de
puis trois ans et a déjà di
plômé 1.600 élèves. La ses
sion ne dure qu'une semaine. 
Ces officiers de marine ren
dent les plus grands servi
ces, notamment pour la des
serte des lignes mal'Himp.s 
l'hiver et en Alaska. La ré
duction des primes d'assu
rance des navires pourvus de 
la radionavigation suffit à 
amortir le matériel spécial. 

• 
Les pièces détachées pour 

J.-G. POINCIGNON 
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matériel professionnel font 
l'objet depuis plusieurs an
nées, des études en collabo
ration du C.N.E.T. et du Syn
dicat National des Industries 
Radioélectriques .. Les spéci
fications suivantes ont ré
cemment été homologuées par 
le C.C.T.U. : n° 318. Con
densateurs fixes à diélectri
que céramique (perte, pastil
le, tube, coupelle), - n° 319. 
Condensaleurs fixes cérami
que de petite et movenne 
puissances réactives n'; 406. 
Désignation codifiée des piè
ces détachées. - n° 407. Es
sai de résistance aux cham
pignons . 

Administrateur : 
Georges VENTILLARD 

• 
Direction-Rédaction : 
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MAISON FOND~E EN 1938 - NOUVELLE DIRECTION 
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• 
Un arrêté du ministre d'htat 

crée à la Hadiodiffusion fran 
çaise une régie de recette au 
siège radiopu\)1\\.q\le d\l dé
partement de la Martimque 
pour l'encaissement de recet
tes provenant des anno:,ces 
diffusées par ce poste de ra
diodiffusion. Le régiseur de 
recett"es reçoit une indemnité 
de responsabilité de 1 200 fr. 
par an, 
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O[S 
LA T[CHNIOU[ 
DIOO[S A CRISTAL 

NOS lecteurs nous ayant sislance inverse du cris/al. 
adressé un grand nom- Vu les faibles résistances 
bre de questions con- internes de ces éléments, il 

cernant l'utilisation des dio- est utile, sinon nécessaire, 
des à cristal de la série dé- dans le cas où l'on veut rem
lectrons et super-détectrons. placer un tube électron ique 
nous allons nous efforcer d'y par une diode à cristal. de 
répondre dans la mesure du prévoir une prise au tiers 
possible, avec le minimum de (en partant de la base) du 
mots et le maximum de flgll- bobinage correspondant. dl' 
l'CS, car nous pensons qll!', 1 façon à ne pas amortir Il' cil'
sur ce sujet, Il's sC'll{'rH:IS i cuit d'accord. 
sont beaucoup plus expliei-' Cette précaution n'est pas 
tes. néeessai re dans le cas où 

Lps eonseils ou remarques l'on a affaire à des fr'équen
donnés son t il respecter pOlir ces très élevées (à partir de 
obtenir des résultats maxi- tO Mc/s). A c('s fréquences, 
ma. l'impédancp du hobinagp l'st 

On a trop tendance à croi- relativement faihle (quelques 
re qu'un élèmpnt à cristal sc milliers d'ohms). A des fré
comporte rie la m/'>me façon quences moins élpv{'ps, elle 
qu'un tu he (·IE'etronique. Or pst pratiquemE'nt ohPg~ll()ire, 
il v a unf' ,~ranrle différpnce à moins d'avoir l'('('OI11'S il 
de' propl'iÙés et rie caraet{·- l'artificp indiql1é dans les 
ristiqllps entre un tel détec- s('hpmas l, 2, ~ l'! 4. 
teur. lInp diode électroniqll(, TI pst évidpn! qlH'. pOlir 
et un rlf'!eetpur à oxyrlE'. l'emploi dl'S cristanx recti-

1.('s (lifférE'nces pratiqups fiants rlnns les pos!", '1 galè
d'lltilis:diol1 des deux pr('- np ou les appal'pils ri" l1lt'~U
m ii'res catégories d'élÉ'm('nts l'l", ne del11anrlanl pas rI'a(,
sonl indiquées ci-dessous cords pointus, il n'pst :Jns 

-,----===-====--,-""."'--=--=-=-=---,.-. 1---;:D~i-:o,7.le:----='----Di~~·(-IP--

ni directe ............... . 
Hi inverse ........ _ ... _ .. 
j{(sistance de charge O') im-

p{'dnnce maximum d'utiIi-
s;ltion ................ . 

Par ('xeeption, les diodes 
à nlslal de la série IN47, au 
siliciure d!' caI'bone, préspn
tent des caractéristiqups rI'un 
ordre supérieur, qui leur per
mettent de redresser des 
courants d'intensités plus 
élevées. 

électroniql1e cristal 

50 kg 
tO Mg 

0,5 MQ 

50 li :!Oo 1.1 
to à -:10 kQ 

30 kQ 

néccssai re d'cm ployer un IcI 
artifice. 

De plus, ces détec!purs 
ayant été créés pour Ptr!' uti
lisés avec des appareils de 
lIIPsurE' à cadre dp bassf' im
pédance et pour des fJ"(;'1uen
ces très élpvées, on est obli-

Détectron 
IN 47A 

Détcctrol1 
I~ 478 

Ri directe ..•••••••••• 
Hi inverse ...••••.•••• 
Impédance de charge .. 

5 à 40 kQ 110 à 40 kQ 
0,1 à 0,:1 MQ o,tri il 1 MQ 

50 kQ . 0,3 il 0,5 MQ 

Rappelons qu'on ne peut 
III iliscr une r('sistance {If' 
charge de valeur supéripure 
il cellp rie la résistance in
\'('rsc dl' l'élément rectiliallt. 
o:r infél'icur'e à ccllt' dC' la 
r('slstal1ce dircclp, sous peine 
dp n'oht"l1 i r' qu'un l'en de
ment ml·diocre. 

En g{'n['nd, la rpsislalH'c 
dp ('harge doi! \'ariel- t'nlre 
le tiers et la moitié dl' la r(;-

gr.. d'observer d'aulres rè-gles, 
si rOI1 vput les utilispr ('Ofll

munément avec des tuhes or
dinaires : 

1) Il faut pr<'ndre commp 
lampe préamplificatriee unC' 
Iriode ; c'est. en générnl. un 
éll'llll'nt à basse résislul1cP 
intl'rne. 

2) Np pas utilispr une pen
tode il faihle [lente pour fai
re ln liaison. mf'me en reliant 

l'écran à la plaque, la résis
tance interne serait trop éle
vée. Seules, des lampes de 
puissance pour B.F., à gran
de pente, permettent cplte 
combinaison. 

~) PI'endrE' garde de ne pns 
découpler le détccteur par 
un simple eondpnsateur au 
papier ordinaire, s'il s'agit 
d'U.II.F., mnis bicn par lin 

= 0,5 Mg; R6 = 0,5 1\1'1; 
R7 == Val"Îable suivant Ip tu
be utilisé; R8 = 0,1 Mg; 
R9 == 30 kQ ; R10 = 0,1 MQ. 

St, S2, S3 : Selfs de choc. 
dont la valeur est fonl'lion 
ries fréquences utilisées. 

COMMENTAIRES 
DES FIGURES 

eondcnsatpur non inductif, Fipllres 1 et 2. 
en général au mica. CE'S schémas sont utilisés 

4) Pour l'utilisation ries dé préférence en U.H.F., pour 
super - délectrons, respecter les rlifférentes applications 
les schémas donnés. Une in- classiques (mesures, vidpo, 
version du sens de la déte('- radar, etc.); jusqu'à 500 '\Ic/s 
tion (le branchement étant le IN40 s'avère iAdispl'nsa
l'innrse des montnges habi- ble. 
tuels) ne donnerait qU'un ré- Le transformateur dE' lillÏ-
sullat m{·fliocre. son R.F. de la figure 1 peut 

En effet, thÉ'oriquemenl, avoir' un rapport de 1/5. 
Dour une mesure <lp 10 mV mais il vau! mieux prt'ndre 
ohll'nus n\'ec le cir'cuit d'en- lI20. L'impprlnnce d't'ntrée 
Irée sur un voltmètrp à lam- ne peut être inférieure à 
pes (fig. 9 A et 9 B), on ob- !)OO Q ni supél"Îenrc à :~o 000 
lient: 11.1. ' 

Dans le montage de la figure 9 A-lDans ~e 
En tre les poin tes : 

A et H unE' déviation == 50 mV 
A et C« « == 50 mV 
Ret C« « ==5U mV 

JII10ntage de la figu re 9 B 

== () mV 
= lU() mV 
== 100 mV 

Autrement dit, avec le 
IlIol]:;-oge A, on perd 50 % de 
l'éner~I(', tnndis que le mon
tage B dlJnne tOO%, ne rt>
vélant ainsi tht'or'iquellll'nt 
aucune pertE' apparpntp. 

NOTA. - Il est parfois uti
le d'illter/ l ertir, SUiPflllt 11'-' 
mOl/tapes, le sens de bra[/
chement dps pointes, de fa
ÇOII à trOll/1er celle qui corN,'
pond à la facelle dl1' cl'isfal 
ell rapport avec Ull axe mé
canique. 

Caractéri.çtiques générales 
des différents éléments, COIll

munes à toutes les figllrl's 

Capacités: C.1 = 10 :l 100 
pF (suivant la fréquence); 
C2 == 2 (I0U pF ; C.3 == to lIOO 
à 25 000 pl' ; C4 l 0 ~lF 
-50 V ; C5 == 0,05 à 0,1 IlF ; 
en == 5 (100 pF: C7 = 20 à 
:l0 uF; CR (nécessaire pn t;. 
H.F.) == 100 pF au mien. 

Uésis/ances : R1 = 2 .\I!.1 ; 
H:! = Potpntiomètre : 0,5 l\H~; 
R3 = HésistHl1('p cort"('spon
dant à la polal"Ïsntion du tu
be u!i1isé ; R4 = !I,t MQ : HfJ 

Comme dans les autres 
schémas, la triode psi du 
type fiC5 ou similain· (triode 
d'une ECF1, par ex~mple). 

La particularité qui dilfé
rC'lIcit' les figures 1 et 2 ré
side dans le fait que la liai
son HF se fnit dans la ore
mipr'e pa: transformateur, et 
que la trlOde se trouve pola
risée par la cathode, tandjs 
(fUP dans la Sl'con de. la liai
son R.F. s'pfTec!tlE' par capa
cité l'psi stan ce, et la polarl
sntion de la triode par la 
gl"i Il e. 

Nous avons prévu, par pré
calltion, un candensf/(eur 
supplémentaire CR; dans le 
cas où la triode se trouverait 
être polarisée par la grille, 
pour éviter le blocage de la 
H.F., si l'on utilisait un C7 
de mauvaise qualité. 

Nous n'avons pas fait, dans 
les autres schémas, de liaison 
B.F. par transformat!lur, par
ce que nous pensons qu'il est 
plus faeile pt plus économi
que d'adoptpr une liaison flar 
r('sislance pt capacité. quoi
que le rendement soit infé
l'ipur. 
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... HT 

+ HT 

XII2 -Of70-1N450 

Fig. l 

:I~ 
Temp.s 

Courbes"" la dékclJiJn /Hodu',,/'on ou 1 
{amp'''lJde j 

Fig. lA . 

1/8 +HT 

tfd l 
C5 

R2 

:Fig. 2 

Fig. 3 

RB ,Hf 

tf' . :: 
Cj . 

R2 

Fig. 4 

~2A ________ ~~r-____ ~, 

I~ / jii''---",==F===========_~ 
• HT Fig. 5 Fig. 6 

c 

A la , .. thod. du 

~~%t"l"f'" 
}<"'iV; (lA. - Sdl{'Ina d'utilisation d'un ci<"tcdl'on [N40 en télévision. 

0: 1N40 

Fig. 6C. - MOlltage détecteur 
pour télév18ion avec deux IN40 
monté. en parallèle-opposition. 

Fig. 7 

Fig. 6B. - Montage 
détecteur pour télé
vision avec deux IN40 

en push-pull. 

c,! @ 

Schémas de récepteurs il détectron par cristal. Le bobinage PO est 
enroulé sur un nmndrin de 25 llun, 120 tours, prise à 40, fil de 20/100. 

~;1~" XII2 

" Çi? eT 

Fig. 8 

Fig. 11 

Fig. 14 

Fig. 10. - Exemple 
de montage dit « com
pensé » il grande sl!-

02. lecti vit". 
Valeurs des éléments : 
D1 : dfh'etron ordinai
re: D2 : IN47A: RI = 
R2 = 50 kg. Pl : 

C4 l,f) V; 1'2 : 4,5 V il 
9 \1; C3 = C4 = 10 000 
à 20 IlOO plo'. Gl = 500 
pF; C2 = 2 000 pF. 

Fig. 12 

IlA 

Ulilisatiol 

Fig. 13 

~~_. 
E2 - -- ------
o ~ 

Temps 

'~~ Ez 

.~ .. 
Fig. 14 A 
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Figure 3. 
Montage pour H.F. ou U. 

H.F., suivant le type du dé
tecteur employé (voir l'an
nexe). 

Seule, la série super-détec
trons est utilisable dans les 
schémas 3 ct 4. 

celles de tous les plans pu
bliés sur les montages sélec
tifs dont le principe de fonc
tionnement est basé sur deux 
tensions différentes de pola
risation appliquée à deux 
éléments rectifiants. (Fig. 10.) 

Très important : Tous les 
éléments rectifiants des sé
ries super-détectrons et dé, 
tectrons, dans n'importe quel 
schéma (à part les modè!ps 
IN 47A et IN 47B) doivent 
fonctionner sans polarisation 
aucune, dans le cas où ils 
servent uniquement de détec
teur. (Se reporter aux indica
tions de polarisation, à l'an
nexe.) 

couran ts alternatifs (Fig. Hi). 
En conclusion, nous con

seillons: 

1 0 Lorsqu'on veut détecter 
des fréquences inconnuE'S, de 
se sel'vir des sehémns utili
san t une triode en liaison H. 
F. comme désarmortisseuse, 
attaquée soit directement soit 
par couplage accordé. 

bilité ef la limite des fré
quences d'utilisation de cer
tains modèles sont bien plus 
élevées, par suite de leur 
construction physique; enfin, 
ils ne sont pas fragiles aux 
chocs. 

Types d'éléments à emplo
yer suivant fréquences : su
per-détectrons X112, D170, 
IN450. 

Les détecteurs de la série 
super-détectron se compo
sent de deux pointes parallè
les et d'une base. La premiè
re pointe est connectée sur le 
circuit d'entrée, la base à 
l'utilisati on. 

EnllY!é du 
f"'inclonckl---r---r----O 
ri/mor/le 

L Ct 
Sor/i~,*s 

IN4.7A pllh4f1Ons 
ou IN40 

(OllrDe rejJ";sen/ati~ 
- _______ PtHMIIo'" "" 

, .. -, sor/ie 
,/ \ /4., 

T 
FlguJ'fl 11; 

L'ensemble se comporte de 
la même façon qu'un détee
tron simple, tant que la se
conde pointe n'est pas con
nectée à la masse. 

En effet, le cristal corres
pondant à cette pointe joue 
le rôle de quartz-pilote. Il vi
bre à la fréquence du signal 
d'entrée et produit, par réae
tion, un faible courant qui 
s'ajoute à celui du courant 
rectifié. 

Figure 4. 
Même schéma que celui de 

la figure 3, mais avec adjonc
tion d'une prise antifading. 

Figure 5. 

Seuls, les détecteurs em
ployés dans des montages dit 
« compensés ~ peuvent être 
polarisés avec une tension 
auxiliaire continue ne cor
respondant, en aucun cas, à 
une différence de potentiel 
supérieure à 3 ou 22,5 V (sui
vant les modèles et leurs ca
°ractéristiques) entre leurs 
bornes, lorsque cette tension 
est appliquée dans le sens de 
la résistance directe. Dans 
certains cas, des tensions 
bien supérieures peuvent être 

2° Au contraire, quand on 
connaît la bande de fréquen
ces ct qu'on ne veut pas uti
liser une triode, par suite de 
difficultés d'alimentation ou 
de construction, nous recom
mandons Ic système employé 
dans les figures relatives aux 
postes à galène, et qui COll
sistent à faire une prise au 
tiers du hobinage (en partant 
du bns), soi t en dü'rct, soit 
en couplé. De cette manIère, 
on peut être toujours sûr de 
ne pas amortir exagérément 
le circuit oscillant. 

3 0 Si les mesures à Yaire 
nécessitent l'emploi d'un on
demètre à ahsorption ou d'un 
voltmètre à lampes, les sché
mas d'utilisation sont sensi
blement les mêmes que pOUl' 
les postes à galène, avec la 
différence que, pour effec
tuer des réglages aux fré
quences élevées, il faut uri, 
liser des super - détpctrons 
D170 ou IN450, à la place du 
X112. 

2 0 Oui, les diodes à cristal 
son t aussi stables que les dio
des électroniqups lorsqu'ell('s 
sont en service continuel 
sous une tension alternative 
ou continue voisine de 3 
volts. 

La stabilité est alors due 
à l'agitation thermique créée 
par le passage du courant, 
qui donne aux électrons la 
vitesse nécessaire, les empê
chant d'être captés par un 
ion et de former un cation 
neutre, non conductpur. Cette 
réaction physique, .:Jui se ré
vèle surtout dans le cas d'un 
fonctionnement non continu, 
amène, au bout d'un certain 
temps, la formation d'une 
couche diélectrique s'oppo
sant au passage de cour'ants 
de faible valeur. Il y a for-
mation d'un petit condensa
!pur dont l'isolement atteint 
parfois une trentaine de 
volts. 

En ce qui concerne la du
rée de fonctionnement, elle 
pst dp ;) 000 il 15 000 heures 
de marche, soit un à deux 
ans de service continu pour 
les modèles très sensiblps et 

Le branchement du micl'o- descendant aux grandes fl'é
ampèremètre se fait à ln pla- qnences. tds que lcs diortl's 
ce de l'écouteur classique. IN40, INSO, INnl, X112, D170, 

Dans le cas d'un mesureur IN450. Pour les modèles de 

+JlJbY ____ (rorant du 
Géner!No~ o 

1 sensihilité moindre, tels que 
1 les diodes IN4;), IN47 (série 
1 A et série H), on atteint 15 000 
heures et plus. Le détecteur employé est 

du type IN47 A ou B à grande 
impédance. Aussi, une utili
sation directe sans aucun 
4: artifice » con vien t. 

C'est le seul type de détec
tron qui permette ce monta
ge à des moyennes fréquen
ces de l'ordre de 472 kc/ s. 

~----~------~--------o orhe 
,EcRrr+SV 

::~ Il 5--u--L 
Ec 

Quand il s'agit d'un cristal 
semi-piézoélectrique très sen
~ible sur grandes fréquences, 
celui-ci se détériore mécani
quement dans les limites de 
temps ci-dessus. 

Figures 6 et 6 A. 
Montages utilisés en télévi

sion sur des movennes fré
quences de l'ordrè de 7 à 3U 
Mc/s, ou même plus élevées, 
avec un seul détectron IN40. 
(Fig. 6 et 6 A.) 

Etant donné la faible im
pédance du circuit à ces fré
quences, on peut, sans ineon
vénient, utiliser l'élément 
rectifiant en parallèle sur le 
circuit oscillant, à conditiO!l 
toutefois d'avoir une résis
tance de chargE' n'excédant 
pas 30 000 Q, ou 60 000 Q 
pour deux détectrons montés 
en parallèle ct en opposition. 

Figures 7 A et B et 8. 
Ces montages sont destinés 

aux possesseurs de postes à 
galène, qui utiliseront un su
per-déteetron X112. 

La srrie super-détectrons 
permet différentes sortes de 
combinaisons, notamment 

:::::::: 

R-2,5Y 
Cou~nl {/"it;'CIt'_nl ~"SJt! 
, pohrif41lOn. () 

COllrant ete polarlsa"on modu/. 
t COUR/n 1 reclres,,,' 

Figure 1& 

admises, mais avec limitation 
de l'intensité par une résis
tance auxiliaire. 

En règle générale, prendre 
pour base une puissancE" aux 
bornes de l'élément recti
fiant ne dépassant pas SO m W 
pour les détecteurs des sé
ries détectrons ordinaires 
(D8U, IN40, IN45) et super
défecfrons (X 112, D 170, IN 
450), 200 mW pour les dé
tectrons IN51 A et B, IN 41 
A ef B, et les su per-déh~c
trons IN4iO A et B. 

Figures 13 à 16. 
Celles-ci sont relatives à 

des utilisations spéciales des 
détectrons IN47A et IN40 
comme régulateur de tension 
(Fig. 13), filtre d'oscillations 
harmoniques (Fig. 14), géné
rateur de pulsations (Fig. 15) 
et redresseur-restituteur dc 

de champ, le schéma de la 
figure 12 est tout indiqué el 
ne nécessite qu'un IN40. 

Il 

Parmi les autres questions 
qui nous ont été pos(Ol's, deux 
méritent de retenir particu
lièrement l'attention: 

1 0 Quels sont les avantages 
des diodes à cristal su l' les 
diodes électroniques? 

2° Les diodes à cristal 
sonf-elles aussi stablps que 
les secondes et quelle est leur 
durée de fonctionneml'nt '? 

Nous répondrons ceci: 
1° Les cristaux rectifian ts 

ne nécessitent aucune tension 
de chauffage ou d'excitation; 
leurs dimensions et leur prix 
sont moindres que ceux des 
diodes ordinaires; la sen si-

Quoique travaillant en sur-
face dan s leur structure ato
mique sous l'influence du 
flux électrique qui les tra
verse, les cristaux arrivent à 
perore peu à peu leurs pro
priétés essentielles, sans au
cun remède possible; on dit 
fllors qu'ils sont brûlés. Et si 
l'on n'Iève à intrrvalles très 
éloignés kurs courhrs carac
téristiques, on voit Ipur pou
"oir rel'tifinnt diminuer, par 
suite d'une modif1cation qu! 
tend à les équilihrer éll'ctro
niquement. Le phénomène 
pst l'omnarahle il la (lésagré
gation (l'un!' l'athode pnr la 
perte dl' ses ox~'d ps. nu hout 
d'un certain temps de sl'r
vice. 

Voyons maintcnnnt les 
réactions qui peuvent provo
quer l'inslflhilité de fonction
nement de ces éléments, 
qu'on a appelés « détecteurs 
à contacts ponctuels impar
faits », en raison de l'absen
ce de soudure intime des 

: :: =:: : : ; ; ; ; 
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électrodes avec le cristal. 
quand ils ne sont pas soumis 
à un travail continu. 

Lorsque deux corps con
ducteurs de l'électricité. de 
natures différentes et de tl'ès 
faibles surfaces (1) sont en 
contact par pression, même 
dans le vIde, il y a, au bout 
d'un certain temps, si l'on 
ne fait passer aucun counmt, 
formation d'une couche pel
liculaire diélectrique, qui 
s'opposera ultérieurement au 
passage. Au repos, ces deux 
corps, de valences électroni
ques différentes, se sont sou
dés en créant à leur point rie 
jonction un nouvel état phy
sique (2). 

d'un certain temps de non-

~:~~:!i~~il'~~c:I~I~l~?~~ct~~~ ~ ~B 1 B L -1-0 G RA PHI E 
de-pointe, toujours en agita-_ 1 ( 
tion à la température am-
biante, arrivent à être captés 
par ceux du cristal sl'mi-con 
ducteur. L'équilibre él('ctro-.,~~ 
nique entre les deux corps 
est ainsi réalisé, et aucun 
transport de courant n'est 
alors possible, étant donne 
qu'il n'y a pas plus d'élec
trons ~ images » que d'élec 
trons négatifs in dépen (lan ts 
pour transporter le l'ourant , 
seule, la chaîne dl' liaison ell

C'est ce phénomène qui se 
produit flVCC les éléments 
rectifian ts à cristal. 

tre alomes subsisle. 
Cette couche ou zone de 

surface n'est évidemment pas 
visible, même à un très fort 
grossissement. Son èpaissrur 
(non mesurable) est fonction 

L'OSCILLOGRAPHE 
Al] TRAVAIL 

par F. Haas 
Un volume de 224 pages sous 

une élégante jaquette en CO!]

leurs. illustré de 347 fig ure" 
_ Société des Editions i-tadio 
9. rue Jacob, Paris '6'), -
Prix: 540 fr.; par poste: :>94 fr, 
possOier un oscil:ogr~1 phe est. 

bien, Savoir s en servir est 
mieux C'est ce que vous enseI
gnera ce livre à nul aut~e pa
reil. 

Fruit d'un travail expérLmen
tal s'éta:an t sur pl us de deux 
ans, il contient 225 osoillo
grammes obtenus et photogra-
ph;€s par l'auteur qui a réalisé 
à cet effet p;us de 400 montages 
ùont on trouve dans ces pages 
l,a description et les schémas 
détaillés, 

Ces oscillogra.mmes sont au· 
thentiques. Moins beaux peut
être que ceux que l'on imiterait 
en les traça,nt avec la règ:e et 
le compas, ils ont le m€nte d'ê
tre ceux - là mêmes que vous 
voyez aplX\iraître sur ! 'ècra:J. 
fluoresc·ent de votre tub!' catho
tique 

Le livre de F Haas app'en.:t 
toutes les mesures que l'on peut, 
effectuer à l'a,dc de "('seii,l"-

graphe et - ()hose encore pluS 
pr{z;ieuse - la façon d'interpre
tet les tmages obtenues. 

C'est dire la prod.igeuse som
me ,j"expérience qui est con
densée dans ce volume appelé 
à. rendre l,es plus grands serVI
ces à tous ceux qui veulent uti
li.<:er ce merveilleux mécano de 
l'éleotron qu'est l'osci11ographe 
cathodique, 

Le livre se divise en sections 
suivantes : L'oscillographe ou
til perfectionné; Etude des gran
d'eu;rs électriques , Etude des 
montages, Etude des circuits. 
L'os,ciLographe dépanné par 
lui-même ; Compléments d\'Vers. 

Trés élégamment présenté, li 
es,t imprimé sur un excellent 
papier, CID sorte que tous les 
oSCillog.13mmes pI1ésent~ ap
paraissent avec le maximum de 
clarté, 

TOUTES LES LAMPES 

Tableau mural par M, Jamain. 
Une planche format 50 x 115 
om, impriJmée en deux cou
leurs. - Société des Editions 
Radio, 9, rue Jano\), PariS 
(6") - Prix: 75 fr. ; par pos-
te 105 francs. • 
La huitiè>me (Jjïtion du ta-

bleau bien COllllU de Jamain dif
..., 111 c ~ '~OV :."1 ":]'/4 W {m!al ,---------------, f(;~e 8'!'tit'rement des prf'ceden-

tes EntiArement remise à Jour III ~OOV '- ' 
1'1 Oiode 

11 

/n/t'rllj'kYr 

+ 300v 

© les 2 ~oyens de relabhr la CQnduclton dans 
un 'éNJfal dIode >I,solé, 0(/ de crever la couche 

pelliculaIre mélecfri9ue 
@' 

Figure 11 

L'électrode - pointe s'ap
puyant sur le cristal est ri
che en électrons libres, tan
d.'. que la couche de surface 
du cristal semi-conducteur 
est déficicnte aux zones assu
rant l'effet rectifiant. Au bout 

(1) Dans les éléments recti
Bants ou anlplîlicateurs, les fai
hIes surfaces de contacts des 
électrodes sur le cristal sont obli
gatoires, car, si l'on auglllcnte la 
surface de ces points de contact 
pour réduire Je... eilets du phé
nOlllènc, on diIllinu(', ou mênlc 
on annule les qualités rectiUantes 
du cristal, par suite de la dispo
sition irrégulière des zones de 
conduction négatives ou p\)SltivCS 

~'irtuellcs. 

des corps en contact et de la 
durée de leur contact. 

Dès que nous eûmes com
pris le phénomène physique 
qui se produisait, nous avons 
trouvé une méthode, peut
être empirique, mais qui re
médie, dans la majorité des 
cas, à l'inconvénient consta
té, Son principe consiste il 
détruire, ou, si l'on préfère, 
à crever la couche isolante, 
en impl'Îmant aux électrons 
libres des atomcs adjacents 
à cette couche, quel:e que 
soit leur provenance (cristal 
ou électrode) une vitcsse suf
fisante pour la franchir et ré
tablir le système de conduc
tion normal, par des ponc
lions corn piètes de la couche 
isolante ou par son perçage. 

cristal c,ù s'est formée la cou
che pelliculaire diélectriqUe, 
un courant altel'natif de lell
sion élevée, mais d'in densité 
relativement faible, par 1111-

pulsions d'une fraction de 
sl'condt-, voire LIlle dlll'l'l' 'le 
3 secondes, de façon il ne pas 
détériorer le cristal propre
ment dit. L'effet produit est 
comparable au claquage "on 
condensateur par branche
ment à ses bornes d'une ten
sion de pointe trop élevée par 
rapport à la normale. 

Voici la valeur à employer 
quel que soit le type utilisé. 

1) Pour un courant de 
50 c/s : 

500 V sous un débit limité 
à 2 mA environ (par à
coups). 

2) Pour un courant H.F. de 
472 kc/s, par exemple: 

50 V sous 200 JA.A. 

eUe compreilid des dessUlS de 
brochages de 272 culots et la 
liste de plus de 400 modèles de 
lampes se rapportant aux cu
lots en question, 

Grâce à ce tableau. un dé
panneur trouve instantanément 
le culottage de tout tube mo
derne ou ancien quelle qu'en 
soit la provClDance. Cel a expli
que pourquoi le tableau de Ja
main orne tous les murs des 
ateliers de dépannage et de 
construction de France et "le 
Navarre. 

rAb~-;-;-:';;;O-
B et 
§ réassort; ment 
lB Les abonnements ne peu-
S vent être mis en service S qu'après réception du 'ver· 
Il sement, 1 Nos fidèles abonnés ayant 

déjà renouvelé leur .;,on-1 nement en cours 10nt priés 
de ne tenir aucun ('>C)YI1ple 
de la bande "ene; leur Bel. 
vice sera continué comme 
précédemment, ces baDw 
étant imprimées un mols 
à l'avance. 

Tous les anciens numérOS 
sont fournis sur demande 
.accompagnée de 36 fr. pal' 
exemplaire. 

(2) C'est ce qu'on a appelé au
trefois Je~ effets de slIrface, ct 
qu'on s'expliquait assez mal. 
Quel que soit le métal cmpl.Jyé à 
la constru~tion des électrode~ uti
lisées dans les détectrons, h"ansi s
trons et piézotrons, le phénomène 
physique reste inchangé. (Le plé
zotron est un nouvel amplificateur 
à cristal de notre conception. dont 
nous parlerons dans un article ul
térieur.) 

La réalisation pratique est 
la suivante (Fig. 17) : on fait 
passer à travers l'élément 
rectifiant ou amplificatenr, 
c'est-à-dire au point de con
tact de l'électrode avec le 

En terminant cette étude, 
nous dirons que les progrès à 
réaliser dans le domaine des 
semi-conducteurs cristallisés 
paraissent résider tant dans 
la recherche de la constance 
des propriétés physiques 
des cristaux, lesquels présen
tent à l'heure actuelle des va
riations trop étendues, sui
vant leur origine, que dans 
celle des procédés mécani
ques de leur utilisation. 

(A suivre) 
P. GENDRE. 

D'autre part, aUCUDIt sult.> 
n'est donnée aux dema:tdes 
de numéros qUI ne iO",t pal 
"l'('ompagnioes de !a §nm.t':e 
nécessaire, Les n u m é ! n!l 
SUiV8'1tS sont épuisi's : 747. 
748, 749. 760, 768, 816, -
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LE SUPER ATLAS 876 
Récepteur de grande classe à neuf gammes, dont 

sept bandes OC étalées, avec étage HF accordé, sélec
tivité variable et correction BF ·oombinées. La plupart 
des éléments de ce montage sont précâblés, grâce à 
l'utilisation du nouveau bloc « Atlas )1, réunissant 
dans un même ensemble tous Ies étages précédant la 
préamplificatrice BF 

LE Super Atlas 876 cst un assurer le meilleur rende
récepteur de grand luxe, ment de ce montage avec un 
dont la sensibilité et la encombrement réduit. L'uti

musicalité sont excellentes. lisation de tubes miniatures 
Le bloc précablé « Atlas » s'imposait pour un tel en sem
permet à tou~ amateur moyen ble, dont l'encombremcnt est 
d'entreprendre la réalisation le suivant: longueur 446 mm, 
de ce récepteur; il n'est pas hauteur 163 mm, profondeur 
constitué, en effet, unique- 103 mm. 

l'MS coss, 3 
bloc • ~+--_ . 

lU 
~ 

f 
+HTZ 

ment par les bobinages ac
cord et oscillateur, comme 
un bloc classique, mais com
prend en outre dans un même 
ensemble lcs parties suivan
te: : 

1 ° Amplificatrice HF, avec 
une section de neuf transfor
mateurs LI'en'rée à gain éle
vé et neuf transformatcurs dc 
liaison; 

2° Cll3ngeuse de fréquence 
avec montage Sfllbilisé en ten
sion et en tf'mpérllture, l'on
densatf'ur variahle à trois ca
ges et ~adran étalonné avec 
précision; 

3° AmplificatI'ice MF à un 
étage, avec un jeu de trans
formateurs à sélectivité varia
ble, à deux bandes passantes; 

6AQS 

FIgure 1 

Le châssis cst dispose di
rectement derriére la glace et 
sert de fond de cadran. Ce 
dernier, de forme très allon
gée, permet une lecture pré
cise. 

II[ 
~v 

110 '1 
Il 

300V 130 il 

220 Il ,,"' 
240 lll~ 

OC2 de 17,68 à 22,4 
Mc/s; 

OCl : de 21,43 à 30 Mc/s. 
Les sept gammes OC cou

vrent d'une façon continue de 
10 à 50,5 mètres; de plus, 
elles sc recoupent. Le prin
cipal avantage "éside dans le 
fait que les bandes de radio
diffusion (49, 41, 31, 25, 19, 
16 et 13 m.) sont largement 
étalées et que les bandes té
légraphiques ou « amateurs» 
sont semi-étalées. Pour les 
pays d'outre-mer, il est prévu 
un gamme spéciale, de 60 à 
180 mètres, en remplacement 
de la gamme GO. 

EXAMF.N DU SCHEMA 

Le schéma du bloc n'est 
pas représenté sur la figure l, 
étant donné qu'il est précâ
blé et préréglé; l'amateur n'a 
donc pas à s'en soucier. Son 
seul travail consistera à en
foncer les tubes dans leurs 
supports ... La série miniature 
alternative utilisée est la sui
vante : 

6BA6 pentode amplificatri
ce HF à pen te variable ; 

6BE6 pentagrille changeu
se de fréquence; 

6BA6 pentode amplificatri
ce moyenne fréquence; 

6AT6 détectrice et préam
plificatrice basse fréquence. 

La partie BF qui doit être 
câblée par l'amateur com
prend les tubes suivants : 

6BA6, pentode préamplifi
catrice BF; 

Deux 6AQ5, tétrodes à fais
ceaux dirigés, montés en 
push-pull ; 

5Y3GB, valve binlaaue à 

Sfl SF2 

+HTI +HT2 

4° Détectrice, avec régula
tion automatique différée, 
spécialement conçue pour ob
tenir un redressement corrcct 
à des taux de modulation éle
vés. Un commutateur à six 
positions assure une correc
tion BF combinée avec la sé
lectivité "ariable. 

Figure 2, 

Tous ccs étages, constituant 
presque la totalité du récep
teur, sont précâblés et mon
tés dans un châssis blindé 
cloisonné parfaitcment rigide. 
II est évident quc le construc
teur du bloc a étudié la dis
position de ces éléments pour 

GAMME..>; COUVERTES 

Les neuf gammes couver-
tes son! les;uivantes : 

GO : de 150 à 300 kc/s; 
PO : de 525 à 1 5S0 kc/s ; 
OC7 de 5,94 à 7,5 Mcls ; 
OC6 de 7,14 à 10,2 Mcls ; 
OC5 de 9,49 à 12,4 Mcls ; 
OC4 de 11,67 à 16,ln 

Mc/s; 
OC3 de 15,08 à 18,6 

Mc/s; 

chauffage indirect. 
Les liaisons du bloc Atlas 

avec le reste du montage sont 
effectuées par onze cosses de 
sortie, disposées sur deux pla
qucttes de bakélite, comme 
indiqué sur le plan de la fi
gure 2, Le branehpmpnt est 
le sllivant : 

C()sse 1 : vers la hOI'ne an
tt'l,ne de la plaqllpftr Anten
nc-Tprrp, par l'infprmédiaire 
d'un fil blinllé; 

DEVIS 
-DU-

SUPER 
ATLAS 
876 

• 
. DECRIT CI-CONTRE 

1 Bloc Atlas sans 
lampes .......... 26.700 

1 Chûssis spécial •• 650 
1 Transfo 300 V, 150 

MA ............... 2.500 
1 Self 150 MA F15 760 
1 - 75 MA .... 270 

1 Transfo «Driver» 
L 15 ............. 1.518 

1 Transfo « Sortie. 
S 15 ............. 972 

1 Condensateur 2X 
16 500 V. ........ 284 

1 Condensateur lX 
32 500 V. ........ 257 

3 Lampes BBA6 1.572 
1 Lampe 6BE6 1570 
1 6AT6 524 

6AQ5 1.232 
1 5Y3GB ... 43'3 
1 EM4 ...... 524 
1 H,P. 24 cm. haute 

fidélité .......... 2.565 
1 Jeu décolletage 

(s u pp 0 r t s, vis, 
etc,) ............ 330 

l,leu capa-résistan-
ces ............... 54 

1 Jeu divers (fils, 
cordons, etc.). ... 200 

TOTAL 
41.915 

N.B. - Une ébénisterie spé
ciale de grand luxe est en pré
paration pour ce montage et 
sera disponible fin septembre. 

GENERAL 
RADIO 

1. bd. Sébastopol. 1 

PARIS - 1-

(Métro: CHA TE LET) 
C.C.P. Paris Nu 74:{-742 

rél. , GUT. 113-07 
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Cosse 2 : masse, à relier au 
blindage du dernier conduc
teur et au châssis; 

Cosse 1 (Deuxième plaqut..t 
te) : prise P.U. 

Cosse 2 : Masse. 
Cosse 3 : vers grille de la 

préamplificatrice 6BA6 ; 
Cosses 4 et 7 : Coupure 

du secteur par l'interrupteur 
du potentiomètre 'de volume 
contrôle, faisant partie du 
bloc. L'une des cosses est 
donc à relier directement à 
l'un des fils du secteur et 
l'autre à une cosse corres
pondant au primail'e du 
transformateur d'alimenta
tion ; 

Cosse 5 : Masse; 
Cosse 8 : + HT2 (haute ten

sion après le deuxième fil
trage par SF2) ; 

--~-

R4, R1. Etant donné la pré
sence de C2, le taux de la 
contre-réaction est le plus 
grand pour les fréquences éle
vées. Le niveau relatif des 
g"aves est donc renforcé. 

Le déphasage des tensions 
pour l'attaque du push-pull 
est assuré par un transforma
teur, dont le primaire n'est 
pas parcouru par la compo
sante continue du cOllrant 
anodique du tube 6BA6, en 
raison de la présence de Cl. 
Ce mode de déphasage est 
certainement celui qui pf'r
met d'obtenir la meilleure 
fidélité musicale, à comU
lion d'utiliser Illl lran.çfor
mateur de liaison de qualité. 
Sur notre maquette, ce 
transformateur est un CE.4, 
type L15. Le transfornHlteur 

Répercussions du Plan 
de Copenhague 

PLUSIEURS mois se sont 
écoulés depuis la mise 
Cl! application du plan de 

Copenhague, mais pendant 
lesquels allditeurs el COTlstruc
teurs se sont débattus. sans 
qu'il soit possible d'en déga
ger des cone/usions très net
tes. 

Enfin, la période d'été est 
peu favorable à la vérification 
du plan, car elle rend mal 
compte des interférences qui 
pourraient se produire du fait 
du rayoTlnement indirect, et 
qui se manifestent surtout 
l' hiver. 

Des deux fréquences inter
médiaires qui ont été norma
lisées, celle de 480 kHz paraît 
préférable à celle de 455 kHz, 
raison des transmissions ra
diomaritimes sur cette derniè
re onde. 

Contrairement à ce qu'on 
avait prévu, la réception de 
Toulouse sur 944 kHz paraît 
s'accommoder fort bien, dans 
tout le Sud-Ouest, du faible 
sifflement résultant de la 
moyenne fréquence (2 + 472 
kHz). 

JL!K"'''',k U 
,_,~IP Figure 4 

~I' 

A cela il II a plusieurs rai
SOllS : d'abord, le plan de 
CopenhagZle n'esl pas encore 
totalement appliqué. Cela 
tient à des circonstances di
verses, soit que certains pays, 
comme la zone américaine 
d'Allemagne, ne le reconnais
sent pas et émettent « en 
marge »; soit que d'autres 
pays, comme la France, dési
reuse de l'appliquer intégra
lement et respectueusement. 
n'en ont pas les moyens, par
ce qu'ils manquent de cré
dits pour transformer les sta
tions ou pour le_~ trans! érer, 
ou pour en augmenter la pllis
sance conformément au plan. 

Au Havre et à Dunkerque, 
les stations côtières émettant 
sur 4 72 kHz sont très gênan
tes. En dehors de ce brouilla
ge local, il y a les interféCosse 6 et 9 : chauffage 

filaments; à relier à la ligne 
6,3 V. 

AMPLIFICATElJR B.F. 

Le montage de ce récep
teur est aussi facile pour un 
amateur que celui d'un am
plificateur push-pull classi
si que, avec son alimentation, 
ces parties restant seules à 
câbler. La figure 1 indique 
le schéma de l'amplificateur. 
Le tube 6RA6 est monté en 
amplificateUl' de ten sion. Sa 
grille de commande est reliée 
directement à la sortie du 
bloc (cosse 3). Il est monté 
en triode, avec une charge de 
plaque R2, de 150 kQ. 

Ce montage est nécessaire 
pour obtenir un recul de gril
le suffisan t. Il ne faut pas 
oublier, en effet, que le bloc 
Atlas comprend le tube GAT6 
dont la partie triode est mon
tée en préamplificatrice. 
L'emploi d'un deuxième tube 
préamplificateur est justifié 
jour obtenir une tension d'at
taque suffisante des grilles du 
push-pull, car la correction 
BF a pour effet de diminuer 
les tensions de sortie. On re
marquera d'autre part que la 
réserve d'amplification obte
nue avec deux tubes préam
plificateurs a permis l'utilisa
tion d'une contre-réaction de 
tension entre bobine mobile 
du haut-parleur et cathode du 
6BA6. La chaîne de CR est 
constituée par l'ensemble C2, 

de sortie type S15 est de mê- rences sur 455 kHz avec les 
me marque. 1-_____________ navires, qui sévissent surtout 

Le push-pull final de 6AQ5 en Bretagne. 
est monté en classe AB. On par quatre vis latérales. Tous 
sal't qlle les tubes I1II'nl'a- '1 f Limoges est gêné par Ra-Ies e éments trans orma-
tures 6AQ5 sont de ca- teurs, selfs etc., sont claire- dio-Luxembourg. 
ractédstiques à peu près ment repérés sur les figure J Strasbourg, sur 164 kHz, est 
semblables à celles des 6V6. et 4. On remarquera en partI- brouillé par Paris Il (1 070 
L'impédance de charge, de culier la disposition du trans- kHz), car 164+2x455=l 074 
plaque à plaque, est de 10 kQ formateur de déphassage '1 s, kHz. 
et la puissance modulée de 't d" "t t t . 10 W. ~ u lee pour eVl el' ou e m· Enfin, Sottens se ressent de 

duction parasite. Le câblage 
Les tensions plaques et de trois tubcsminiatuce et l'image de Droitplich. 

écran 'sont prélevées au d'un tune octal sur une tel- Il eSt certain que la situa
+ HT1, après le premier fiI- le longueur de châssis ne né- lion de l'auditeur français 
trage par SF1. nécessite aucune acrobatie. changera lorsqu'on pourra 

ALIMENTATION 

Les caractéristiques du 
transformateur d'alimentation 
sont les suivantes : 

Primaire : 0 - 110 - 130 -
220 - 240 V. 

Secondaires : 5 V - 3 A -
2 x :100 V - 120 mA 6,3 V -
4 A. 

La première self de filtrage 
SFl est une CEA de référen
ce F15. Elle doit pouvoir être 
traversée par un courant de 
150 mA. La seconde self de 
filtrage n'est prévue que pour 
75. mA, la plus grosse partie 
du courant anodique étant 
consommée par le push-pull. 

MONTAGE ET CABLAGE 

Le montage et le câblage 
du Super Atlas 876 sont 
d'une simplicité enfantine. 
Le bloc Atlas est relié au 
chiissis spécialf'ment prévu 

Quant à la mise au point, disposer des augmentations 
il est presque inutile d'en de puissance prévues. A l'au
parler : il suffit de vérifier tom ne, la station à grandes 
la te n si 0 n d'alimentation ondes passera de Strasbourg, 
+ HT2, appliquée au bloc, avec 20 kW, à Paris, avec 100 
qui doit être de 250 V, et la 
tension appliquée au push- kW. D'autre part, les stations 
pull, de l'ordre de 300 V. de Nancy et Marseille verront 
Les parties HF, CF et MF du aussi leur puissance portée 
bloc sont préréglées. de :W à 100 kW. 

MAX STEPHEN. Pour le moment, la consi-
gne est donc de prendre pa-

• tience en attendant ces heu-
V ALEURS DES ELEMENTS reux événements, qui nous 

Résistances: 
sont promis pour " la ren
trée ». 

R 1 . 3 kg -0 5 W . R 2 . 
150 kg -0,5 W ;' R3 :'200 ri 1 ~"lIIl1l1l1llllllllllllllllllllllllltlllllllllllllllllm"1l5 

-5 W; R4 : 70 kQ -0,25 W. ~ Abonnez. vous § 
CONDENSATEURS 

Cl : 0,5 l'F papier; C2 : 
0,1 "F, papier; C3, C4 : élec
trolytique 2 x 16 ~F -500 V ; 
C5 : 32 [IF --500 V. 

1500 francs 1 
! par an ; 
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COURS DE 7ÉLÉ\//SION 
"""""~'~~'~"""""""~~·I CHAPITRE XL V III :J"""""""""'~"""~"""~"~ 

A) LE » RINGING CHOKE Il AUTRES MONTAGES de T.H.T. 1 E) T.H.T. PAR LA BASE 

Ce mon tage est tout à fait analogue P AR LA B. F. J DE TEMPS LIGNES 
à celui décrit dans le précédent cha-
pitre, mais présente certaines parti- .,"""""""""~"""" Le schéma de principe du monta-
cularités d'ordre pratique qui le rend conductrice; dans le cas contraire ge est le même que celui du « Hin-
intéressant dans les alimentations ne elle est bloquée. Pendant la périod~ ging Choke » que nous venons dl' dé-
nécessitant pas une T.H.T. supé- partielle T' (voir figure 1) , de l'éner- cl'ire. En pratique, des différences 
rieure à i 000 V environ. gie est emmagasinée dans L Pendant imporlantes existent entre les deux 

La figure 1 rappelle le principe de la pé~ioùc pal'lielle '1''', la lampe est dispositifs, 
fonctionnement et la figure 2 donne le bloqnce et le ciI'cuit LC, oscille à la En premier lieu, la lampe de pnis-
schéma de montage inspiré de celui pu- fréqucnce s~nce doit fournir, principalement 
blié dans une notice de Mullard IWire- 1 l'énergie nécessail'e ù la dèviation' 
l~ss-World, novembre 1 (48). La lampe fI' -------- magnétique et une faible l'J'action est 
,', ~st une EL38, qui amplifie unE 2...- V L(:~ disponible ponr la T,H,T. En sccond 
tcnsH;,n en dents de scie appliquée à L'oseillation est amodie en raison lien, la fréquence est imposée; c'est 
sa grille. L'amplification peut être ré- des diverses peI'tes du circuit. L'es- celle de la base de temps li"nC's 
glée dans une certaine mesure par le pacement de deux bmnches de sinu- c'est-à-dire 10000 cls pour 4\)i) h~ 
potentiomètre Pt, monté en résistan- so!de est Tr == lIbr, A la tin du pre- gnes, 11 250 pour 450 lignes, 15 625 
ce variable entre 0 et 500 Q. C" qui ml cr quart de péI'iode Tl', l't'nel'gie pour 625 lignes (avec image complète 
shunte P" a une capacité de 2 ItF de Lest tnlllsfèrée il C, et la T,H.T. à 25 c/s, même fréquence aux U,S.A. 
lorsque la fréquence de la dent de pru.luite est redressée par V" ;:tvec 525 lignes et image compli'te à 
scie est de l'ordre de 10000 à 25000 LOI's![uC le circuit de sOI'lie est ou' 30 c/s, 20500 cls avec 819 lignes. 

vert (fonctionnement à vide) la T. ca>MI -----:--- ---
--f ---- __ T .. ,... 

1 
l , 1 

: T" 1 T' ' T' : 

--1: .. -- :1·- _. -~~- -- ~' 
l , , 

! 
E ' :.1 __ '<u"1'7J! -- __ TOI"" 

Io •• __ -,-T __ .; 

Fig. XLVIII-l 

c/s, cas des frèquences de lignes de
puis 405 jusqu'à 1 000 lignes. La self 
~e plaque L comporte une prise B, 
a l'lquelle est connectée la plaque. 
De ce fait L fonctionne comme auto
transformateur (primaire portion BD 
secondaire portion AD). La HT obte~ 
nue aux bornes de L est redressée 
par le tube V. == EY51, dont le flla
ment est alimenté par un secondaire 
de quelques spires, SF. 

La T.H.T. est obtenue entre la ca
thode de la EY51 et la masse. La va
leur de C, est de 1 000 pF, tension 
de service de 10 à 20 % supérieure 
à la valeur maximum de la T.H.T. 
que le montage permet d'obtenir en 
réglanl soit P, soit l'amplitude de la 
dent de scie d'entrée. Celle - ci 
peut être mise soit à la sor
tie du générateur qui alimente la 
lampe de puissance de la base de 
teml?s lignes, soit à un générateur 
spéCIal. Dans ce dernier cas, celui-ci 
peut fournir une dent de scie moins 
linéaire, mais ayant toutefois lin re
t«,!ur très rapide. Dans ce montage, le 
reg/age normal de P, est tel qu'au 
repos, la EL38 est polarisée au cut
off. Le coefficient Il défini dans le 
précédent chapitre est donc 0 5 mais 
on peut le faire varier en régl~nt Pt. 

La figure 1 (h) montre la manière 
dont la dent de scie est axée sur la 
tension de cut-off. Lorsque la "'rille 
est à une tension supérieure (algébri
quement) au cut-off, la lampé esl 
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H.T. redressée est appl'oximative
men~ égale à la tension de pointe de 
;a sll1usoJde, qui est proportionnelle 
a liC" Il y a donc intérêt ù réduire 
cette capacité le plus possible en soi
gnant le cflblage ct en augmentant la 
tension, ce qui permet d'obtenir en, 
tr~ A et D une capacité réfléchie plus 
faIble que celle qui existe aux hOI'nes 
B et D. 

Le coefficient de surtension de L 
est : 

Q == R/2r.Lfr == 2r.RC2fr 
R étan t la résistance parallèle de 

L, représentant toutes les pertes, Ce 
coeffiCIent peut descendre jusqu'ù 16 
sans que la tension de pointe soit ré
duite de plus de 5 %. 

L'impédance de l'alimentation est 
égale approximutivement à 

Rs == 1IfrC, 
La puissance d'alimentation H.T. 

de la EL:l8 est de l'ol'<lI'e de 
P == Eo'/Rs 

+ 

UT 

Fig. XLVIII-2 

Eo étant la valeur de la T.H.T. en 
circuit ouvert qui est, nous l'avons 
mentionné plus haut, de 5 % envi
ron plus élevée que la T,H.T. en cir
cuit fermé par l'utilisation. 

Pour obtenir 7 000 V à la sortie la 
bobine L doit avoir un coefficient' de 
self induction de 133 mH entre A et 
D, et de 66 mH entre B et D. Le se
condaire SF se détermine expéri
mentalement, en comparant le 'fila
ment de la EY51 à celui d'une autre 
EY51 chauffée normalement par le 
secteur ou par une pile. La capacit{> 

C. est de l'ordre de 20 pF. 

: : :=:=:=:=:: :: : : : : : : : : : = =:::: = :=: : : 

Fig, XLVlIl-3 

En troisième lieu, il faut considé
rer que les éléments du montage dé
pendent des résultats à obtenir en ce 
qui concer'ne la déviation : ampli
tude, linéarité, bon rendement, et 
que, par conséquent, l'obtention de 
la T.H.T. doit s'effeetuer en fonction 
d'éléments de ,valeur imposée, La 
T.H.T. s'obtient dans ce dispositif 
par la slIl'tension que produit dans 
une self, le courant de retour du spot 
ou d'une fraction seulement de cP re
tour, comme ùans le cas du Ringing 
Cl~oke et du montage à 25000 V, dé
Cl'It dans le précédent chapitre. 

Le sch~ma de base de ce montage 
est donne par la figure 3 . II diffère 
de celui de la figure 2 par la Ill'ésen
ce d'un secondaire S2 alimentant en 
courant la bobine de déviation de li
gnes. Le primaire de T constitue à 
lui se~ll un ~uto-transformateur ayant 
le meme l'ole que dans le schéma 
précédent. Cela évite d'utiliser un 
doubleur de tension, la tension obte
nue étant élevée dans le rapport de 
l' auto- transformateur. 

La méthode que nous allons expo
ser est due à A. W. Friend. 

Cl MONTAGE EQUIVALENT 

La figure 4 montre le schéma com
plet d'un dispositif de déviation l'Oln
portant,en plus, une triode d'amor
tissement ef un circuit T.H.T. 

y, est la lampe de puissance, à la 
grIlle de laquelle est appliquée une 

: : : : : =:=:=:=:=:= =: : :: : :::~ 



tension en dents de scie 'A, qui est 
mélangée avec la tension B en forme 
d'impulsions négatives à la même 
fréquence, prise aux bornes de P. Il 
en résulte que la tension de grille a 
la forme F, qui comporte une forte 
impulsion négative correspondant au 
retour. La même forme se retrouve 

A 

TT , B 

l'obtention d'une fréquence de réso
nance aussi élevée que 102500 c/a 
lorsque le nombre de iignes e~t élevé. 
La diminution de Lp oblige à aug
menter la.puissance de sortie du tube 
final de la base de temps lignes. 

En ne tenant compte que des selfs 
pures de la figure 5, l'inductance de 

Fig. XLVllI-4 

dans le circuit plaque. Dans les bo
bines Lp + Lh circule un courant 
donnant lieu à une tension ayant la 
forme D, qui est une dent de scie né
gative combinée avec une impulsion 
positive. Le secondaire Lf alimente 
le filament de la diode de redresse
ment de la T.H.T. et le secondaire 
Ls alimente la self de déviation Ly. 
V. est la triode d'amortissement, qui 
peut être remplacéee par une diode 
avec un rendement moins bon. 

Le montage équivalent électrique
ment, est donné par la figure 5. En 
réalité, on a remplacé le transforma
teur par le filtre en T équivalent. On 
suppose pour le moment que le pri
maire ne comporte que Lp. On a né
gligé les éléments résistants cl les 
capacités. K est le coefficient de cou
plage dont la valeur est 

K = M/VLpLs 
M étant le coefficient d'induction mu
tuelle entre Lp et Ls. 

Lors du retour du spot, la lampe 
de puissance est bloquée grâce à 
l'impulsion négative appliquée il la 
grille. De ce fait, le circuit de pla
que devient oscillant mais les oscil
lations se réduisent à une seule demi
sinusoïde, grâce à l'action de la lam
pe d'amortissement V •• 

La capacité qui avec Lp constitue 
un circuit oscillant, doit être réduite 
de façon que le retour ne dure pas 
plus de 18 % de la période totale de 
lignes. Pratiquement, la demi-si nu· 
soïde de retour doit être dix fois 
plus faible que la période totale, 
ce qui donne une fréquence de 
résonance de l'ordre de 5 fois celle 
de la dent de scie. Si la dent de scie 
est de 11 250 cl s, celle du circuit 
LpC est de 56000 c/s environ. Dans 
le cas des 819 lignes, la fréquen(~e du 
circuit est 5 X 20500 = 102 SOO c/s. 
Ces valeurs numériques mettent en 
évidence une des raisons qui obli
gent, faute de pouvoir diminuer C, à 
diminuer la valeur de Lp en vue de 

plaque équivalente est donnée pal' la 
formule (1), (tableau 1) dans laquelle 
Lp est l'inductance du primaire, Ls 
celle du secondaire de déviation, et 
Ly celle de la bobine de déviation. 

D) FACTEUR DE DEVIATION 
La bobine de déviation Ly doit 

être réalisée en fonction de t'angle 
de déviation nécessaire, de la T.H.T. 
du tube cathodique, du courant de 
déviation dont on peut disposer à 
partir de la lampe de puissance, par 
l'intermédiaire du transformateur de 
liaison lampe-bobine. 

L'angle de déviation étant 2 q (q = 
demi-angle de déviation) la valeur de 
(J est donnée par la formule (2) dans 
laquelle : 

L' = longueur en cm de la bobine 
de déviation; 

Ny = nombre des spires de cette 
bobine; 

i = V"ariation du courant (en am
pères) pour la déviation 2 (J, dans la 
bobine de déviation; 

Fig. XLVIII-fi 

E ;= valeur (en volts) de la T.H.T.; 
(1. = un coefficient qui dépend de 

la forme de la bobine Ly. 
Considérons le cas idéal d'un 

transformateur parfait. Pour cela, 
supposons que l'on ait réalisé une 
bobine de déviation qui, insérée di
rectement dans le circuit plaque, per
mette, avec une variation de courant 
i, d'obtenir la déviation 2 (J néces
saire. Dans ce cas on aurait Lb = 

;; ;;;== ; ; ::: ; : :=:::= -: :::=:= =::=::= =:=:::=:::: :: 

Ly;ce qui correspondrait A'UD trans
formateur de rapport 111, dont le 
primaire et le secondaire auraient 
une inductanc;e Lb. 

Si, à là place·.de. ce transformateur 
idéal, on introduit le transformateur 
réel d()/1t le circuit équivalent est ce
lui de' la ligure 5, la déviation sera 
plus faible et l'on sera obligé d'aug
menter soit le nombre de spires, soit 
la variation de courant i. Définissons 
le facteur de déviation 

D = 
Ni (transformateur réel) 

Ni (transformateur parfait) 
Il est facile de voir d'après la figu

re 5 que dans un transformateur par
fait on a K = 1, ce qui fait dispa
raitre les inductances de fuite (1 -
K) Lp., 

On trouve que D a la valeur don
née Par la formule (3), K étan t le 
coefficient de couplage d1.l transfor
mateur réel. 

Le maximum de D peut être dé
terminé en fonction du rapport Lsi 
Ly. On trouve par un calcul algébri
que classique que ce maximum a 
pour valeur D max donné par la for
mule (4) et cela lorsque 

Ly/Ls = V 1 ;"... K" (4a) 
Le calcul peut être supprimé en se 

servant de la formule. de courbes de 
la figure 6 extraite d'un article de A. 
W. Friend (RC.A. Revue, Vol. VIII. 
N° l, pages 115 et suivantes). Celtl' 
figure 6 montre la variation de D en 
fonction de Ls/Ly pour diverses va-
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Fig. XLVIU-e 

leurs de K, comprises entre 0,6 et 1. 
La ligne pointillée est le lien géomé
trique des maxima de D. 

Soit, par exemple, un transforma
·teur dont K =' 0,94. Le D maximum 
correspondant est 0,702 et le rapport 
Ls/Ly est 2,92. Cela veut dire que le 
transformateur fournira au secon
daire 70,2 % du courant de dévia
tion qu'aurait fourni un transforma
teur parfait. 

Le maximum de D que l'on puisse 
obtenir est de l'ordre de 0,85. . 

El DETERMINATION 
DU TRANSFORMATEUR 

On peut trouver les principales ca
ractéristiques du transformateur lors
que l'on connait les éléments du 
montage qu'il doit coupler. En pre
mier lieu, on doit connaitre l'induc
tance de la bobine de déviation et 1. 
"arlation du courant qui la parcourt. 
L'angle de déviation 2 8 est donné 
ainsi que la T.H.T., désignée par E. 
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, Soit T la période de là dent . de 
scie, 

T = 1/f (4) 
Si T'est la durée de l'aller et T" 

celle du retour, on a : 
T = T' + T" (5) 

Le retour est égal à la moité de la 
période de la sinusoïde qui corres
pond à la fréquence de résonance 
du système. On a donc, si fr est cette 
fréquence 

T" = 1/2 fr (6) 
et par suite, on peut calculer T' : 

T' = T - T" (7) 
Pendant l'aller de durée T', en 

supposant que le courant varie pro
portionnellement au temps, on a, i 
étant la variation de courant dans 
Ly : 

di 
= (8) 

dt T' 
La tension aux bornes de Ly pen

dant T'est 
E' = Lyi/T' (9) 

Au moment où i atteint son maxi
mum positif dans la bobine de dévia
tion, le tube de puissance est brus
quement bloqué par la forte tension 

1 
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Fig. XLVIIl-7 
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--• " 
de polarisation appliquée à sa grille. 
Des oscillations commencent à la fré
quence fr, le courant ayant la valeur 
maximum positive. Une demi-sinu-

soide ramène ce courant a sa valeur 
maximum de sens opposé. Le sens 
du courant ayant changé, la tension 
aux bornes de la bobine de déviation 
change également de sens et le tube 
d'amortissement devient conducteur, 
ce qui entraîne le fonctionnerrlent du 
système durant le commencement de 
la période d'aller T'. 

La valeur du maximum négatif du 
courant dépend du coefficient de 
surtension Q de la bobine de dévia
tion. 

Si Q est infini, les deux maxima sont 
égaux en valcur absolue, tandis que 
si Q est fini, le, courant maximum 
négatif est réduit dans un rapport F, 

l 
ï 
'. T 

+ i' -+--------l---i'~- ' 
r. f- f , 

Fig. XLVIIl-8 

dont la valeur est donnée par la for
mule (10). 

Les courbes de la figure 7 donnent 
F en fonction de Q. La courbe infé
rieure est valable pour Q < 10 et la 
courbe supérieure pour Q compris 
entre 5 et 100. 

On constate que F atteint la valeur 
0,85 pour Q = 10 environ et F = 
0,92 pour <p = 15. 

En se basant sur les équations (4) 
et (4a), on démontre que la valeur 
du courant dans la bobine de dévia
tion à la fin de l'aller est 

i' = ip<pa (11) 
formule dans laquelle ip est le cou
rant plaque maximum de la lampe 

_1111111111111111111111111111111111111111111111111111111 ... 1111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111 •• 11111111111 

.... ,.~ 
toute votre vie du renom d'une G\ Gronde Ecole Technique 

tJ ~:I:'~";~'h.'. chés. un technicien compétent. 

~~ ... 
. les cours de l' 

de puissance, a le rapport de spires 
primaire/ secondaire et 

'l' = K/(l + Ly/Ls) (11 bis) 
lorsque D est mUiKimum '(voir fig. 6). 

Considérons maintenant la pério
de d'aller T'. Le courant augmente 
pendant cette période partielle, de
puis une valeur négative jusqu'à une 
valcur positive. Le courant est dû à 
deux sources de courant et il est la 
somme de ces deux courants, comme 
le montre la figure 8. 

A la fin de l'aller, le courant dans 
la bobine est donné par (11). Au 
commencement, ce courant est à mul
tiplier par F (formule 10) et sa va
leur est donc : 

i" = ip 'PaF (12) 

Sur la figure 8 on montre que le 
courant de déviation provient d'a
bord du courant fourni par le tube 
de puissance; cela se passe pendant 
la seconde partie de la période d'aI
ler T. Par contre, pendant la pre
mière partie de l'aller, le courant 
provient du tube d'amortissement. 

On a : 

t' = T'I (1 + F) (13) 
dip ip 

et (14) 
dt l' 

Le rapport de transformation est 
donné par (15). 

Pour déterminer les autres caraco 
téristiques du transformateur, il faut 
connaître- celles des tôles utilisées, 
en particulier leur perméabilité P et la 
constante fJ = 4'1TPIO-o. 

Lb-lPf-~ jel) 
HLyjL. 

smO:o(AN,tj2VE (z) 

D. 1 

V. :; t+ -j'!fr - 'l~ KI'ujLy (3) 

OT1Ji7X. K 
(4) ,. E -H/2f 

l#llJl§ 
(10) 

a=d!(lfT'r} (15 ) ~-VLsI! (16) 

Fig. XL VIII-9 

Dans le transformateur de la ligure 
4, utilisé expérimentalement par A. 
W. Friend, on a fJ =' 2,7 . 10-'. Si Ly 
est connue et K déterminé, on déduit 
de la figure 6 ou de la formule (3) la 
valeur du rapport Ls/Ly et par suite 
Ls. 

Le nombre de spires du secondai· 
re est donné par (16). 

Celui du primaire est 
Np = aNs (17) 

L'inductance primaire est 
Lp = a2Ls (18) 

. Pendant l'aller, la tension aux bor. 
nes de la charge inductive de plaque 
est : 

El = Lb (dip/dt) (19) 

A cette tension il laU\ ~)uo\~1" l'e"'H~ 
qui est produite aux bornes de la ré
sistance R" qui représente la compo
sante dissipatrice de la charge de pla
que. Cette tension est égale au produit 
de R, par le courant maximum de 
plaque. On a : 

Er = Râp (19 bis). 

(A suivre.) F. JUSTER. 
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Réce'pteur batterie, permettant la Téocption des 
gammes PO, GO, OC avec une grande s·ensibilité, 
grâce à l'utilisation d'un bloc très étudié, comprenant 
un cadre à haute impédance, incorporé au boîtier. 
Un châssis spécialement prévu et la disposition judi
cieuse des divers éléments rendent ce montage à la 
portée d'un débutant. 

changement de fréquence est 
assuré par la pentagrille 1Ra. 
Rappelons que sa première 
grille Gl est la grille oscilla
tri ce, dont la résistance de 
fuite est de valeur beaucoup 
plus élevée que celle des trio
des hexodes ordinaires : 10n 
kQ au lieu de 30 à 50 kQ. 
L'écran constitué par les gril
les 2 et 4, reliées intérieure
ment, est utilisé pour l'entre
tien des oscillations locales. 

I L est indispensable qu'un tenir la meiIleure sensibilité 
récepteur batterie soit possible; en la dépliant en 
d'une bonne sensibilité, partie autour du récepteur, la 

pour pouvoir l'apprécier sensibilité est inférieure. Un 
pleinement pendant la pé- cadre à haute impédance ne 

IA~ 
Clols 

T,ver.t 
r~OSSt oc 

Ir Ct/lire . 
:' 'lt , ' ~ 

, ' 

.. ~ en 
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riode des vacances, où la 
plupart des amateurs ont 
l'habitude de s'éloigner 
des grands centres, beaucoup 
mieux desservis par les on
des que certaines régions 
plus défavorisées. On a 
donc tout intérêt à. choisir 
un rée e pte u r permettant 
l'écoute dans un rayon suffi
sant, qui ne soit pas unique
ment prévu pour la réception 
des programmes National, 
Parisien et de Paris-Inter 
dans la région parisienne. Le 
Super bat/eries HP 876 ré
pond à ces desiderata, grâce 
à l'utiliation d'un bloc accord 
oscillateur de qualité, le bloc' 
POIISSY, fabriqué par S.F.R. 

L'accord PO-GO se fait Slll' 
cadre à h:mte impédance, in
corporé au boîtier. Ce mode 
d'accord est très sensihle et 
présente certains avantages 
par rapport à l'acc,ord sur ca
dre à basse impédance. Sur 
de tels récepteurs, la bandou
lière sert d'ordinaire de ca
dre monospire. Cette solu
tion est parfaite lorsque l'on 
porte en bandoulière le ré
cepteur. Lorsque l'on s'arrête, 
il n'est pas toujours pratiqué 
de déplier la boucle pour ob-

lIT 4 , 3 S S' 3S4, 
.1,5 V 

-t,SV 

+67.511' 

Figure 1 

présente pas cet inconvé- Il est relié à l'enroulement de 
nient. L'effet de directivité réaction du bloc, dont l'autre 
est évidemment toujours le extrémité est reliée à R3 et à 
même, mais il est facile de la haute tension. La résistan
déplacer le récepteur pour ce série R3 est utilisée pour 

.Figure 2. - Le super batteries HP 876 

l'orienter dans la meilleure chuter la Hl' appliquée à 
position. l'écran 1R5 et à l'écran du 

tube 11'4. En principe, elle 
EXAMEN DU SOHEMA n'est pas nécessaire lorsque 

Le schéma du Super balle- la pile liT est de 67 V, mais 
ries HP 876 est classique. Le on constate pratiquement que 

DEVIS 
DES PIÈCES DÉTACHÉES 

nécessa ires 

à la construction du 

SUPER 
batteries 

H.P.876 

• 
Ebénlsterle encombre

men t : 200 X 200 
Xll0 mm ....... .. 

Ensemble châssis, ca
dran, CV et fixa
tions piles •••.•••• 

1 Jeu de bobinages 
« POUSSY ,. P.3 

1 Jeu M.F ......... 
1 Cadre •..•••..•••• 
1 H.P. Tlconal 10 cm 
avec transfo •..•.• 

1 Jeu de lampes lR5, 

IT4, IS5, 3S4 ...• 
1 Potentiom. .600 000 
.ohms A.I ••......• 

1 Condensateur 50 MF 

150 V. carton ..... . 
1 Pile 67V,5 ....... . 
2 - IV,5 ...... .. 

3 Boutons ......... . 

2 Relais 5 cosses •• 

1 3 
'" Supports lampes 

batterie ......... .. 

2 Vis de 4 X 10 .... ~ 
20 - - 3XI0 .... . 
25 Ecrous 3 X 60 •••• 
1 m soudure .•..•••• 
3 m fil américain .• 
1 m fil '" conducteurs 
o m,50. souplisso 
1,5 mm •••••.•.•.• 

12 CONDENSATEURS .• 
10 RESISTANCES 

1.450 

850 

1.260 
350 

1.470 

2.400 

102 

90 
350 

90 
90 
14 

5 

80 

50 

20 
30 
40 

10 
190 
100 

9.041 

+ 2,82 % ........ 255 
Emballa!,:e . • . • . • . .. 210 
Port Métropole 290 

.: 
Expédition contre mandat il la 

commande il notre C.C.A. 
443-39 Paris 

COMPTOIR M. B. 
RADIOPHONIQUE 
160. Rue Montmartre, PARIS (2·) 

(Métro : MONTMARTRE) 



-6~SV 

la sensibilité du montage 
n'cst pas diminuée et que la 
durée de la pile HT est plus 
longue : on a donc tout in
térêt à l'utiliser. 

L'amplificateur m 0 yen -
ne fréquence comprend un 
tube pentode lT4. L'antifa
ding est appliqué à sa grille, 
après découplage par l'en
semble R4 C5. Les moyennes 
fréquences sont spécialement 
prévues pour le tube 1T4. Il 
est nécessaire, en effet, pour 
obtenir une amplification MF 
s u f fis a n t e, d'utiliser des 
transformateurs MF à haute 
impédance. 

La défection est assurée 
par la diode pentode 1S5. La 
grille de commande de la 
partie pentode de ce tube est 
polarisée par courant grille : 

'" '" 

Fll!'W'e 3 

la résistance de fuite est de 
forte valeur (9 Mm. Les và
leurs des résistances d'écran 
et de plaque sont classiques 
pour ce tube. Le condensa
teur de découplage MF est de 
50 pF et le condensateur de 
liaison de 2.000 pF. Cette va
leur, assez faible, est justifiée 
par la valeur élevée de la 
fuite de grille R10, de 2 Mg. 
Cette dernière a son extrémi
té reliée à la résistance R9, 
de 500 g, entre le -67,5 V et 
la masse. La polarisation du 
tube final 3S4 est donc du ty
pe semi-automatique. La chu
te de tension négatixe au 
point de jonction de R9 et 
R10 est due au courant ano
dique total du récepteur. 

Les filaments de tous les 
tubes sont alimentés en pa-

rallèle; il en est de même 
pour les deux moitiés du fila
ment du tube 3S4. Ce mode 
d'alimentation est préférable 
à 1'alimentation du type sé
rie, nécessaire lorsque le ré
cepteur doit fonctionner sur 
secteur. Il en résulte toujours 
en effet certaines réactions 
entre étages que l'on atténue 
ou supprime par des décou
plages judicieux, mais qui 
contribuent parfois à la mau
vaise musicalité de certains 
récepteurs de ce genre. 

MONTAGE ET CABLAGE 

Le câblage du Super balte
ries HP 876 est très aéré, 
comme le simple examen du 
plan de la figure 3 permet de 
le constater. Cela est dû en 

-15V , 

x=masse 

particulier à une bonne dis
position des éléments sur un 
châssis étudié et à l'utilisa
tion de matériel de faible en
combrement : bloc, MF, résis
tances miniatures, etc. 

Le premier travail consiste 
à fixer au châssis les éléments 
suivants: condensateur va
riable, supports de tubes, 
transformateurs MF, potentio
mètre. 

Un évidement dans le châs
sis est prévu pour le conden
sateur variable, qui est un 
des éléments les plus encom
brants du montage. La hau
teur est ainsi réduite au mi
nimum. Le CV es! fixé par 
deux vis sur la partie avant 
du châssis. Les deux trim
mers au mica sont accessi
bles sous le châssis. 
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Il faut ensuite fixer les bar
rettes rplais suivantes: 

1°) Barrctte relais à 5 eus
ses, sur la partie ùroite supé
rieure du châssis. Les con
densateurs C1 et ct bis, ainsi 
que les fils de liaison aux 
ùouilles antennes du boîtier 
sont soudés aux cosses de 
cette barrette; 

2°) barrette à 5 cosses sur 
la partie supérieure gauche 
du chilssis. Cette dernière 
su p pOl' t e le condensateur 
électrolytique carton de dé
couplage de la HT. Deux de 
ses cosses sont reliées en ou
tre au seeondaire du trans
formateur de 'sortie et à la 
bobine mobile du haut par
leur; 

3 0) barrette à trois cosses 
sur la paI·tie gauche inférieu
re du chftssis. Sa fixation est 
assurée par soudure de l'une 
des cosses au châssis. La 
eosse médiane est reliée par 
fil souple au -lIT de la pile 
et d'autre part il R9 et Rl0. 

Après avoir fixé toutes ces 
harretles, on peut disposel' le 
hloc et le transformateur de 
sortie. Ces derniers auraient 
gl'né la fixation des barrettes 
précitées. 

La partie mécanique du 
montage est alors à peu près 
terminée. II reste à fixer le 
cadran métallique du CV, qui 
tipnt par deux vis sur la pal'
tie avant du chi\ssis. TI pst 
nécl'ssaire de prévoir pour 
chacune des vis un premier 
écrou et deux rondelles Gro
ver entre le cadran mélalli
que et la partie avan t du 
chftssis, ann que le cadran 
soit fixé parallèlement à la 
partie avant du chftssis, mais 
à une distance de fi à S mil
limètres, pour ne pas être 
gêné par les têtes des vis ser
vant à la fixation du CV au 
chilssis. 

Le dispositif d'entraîne
ment du CV n'a rien de 
compliqué: le bouton de com
mande du CV est en effet 
fixé directement sur l'axe ... 

Le moment est venu d'ef
fectuer le cfthlage propre
ment dit : cftblage d'une li
gne de masse réunie aux col
lel'etles des 4 tubes, disposés 
en ligne droite. On l'ffectuera 
les liaisons aux transforma
teurs MF, ce qui ne sel'ait pas 
commode à réaliser après 
avoir soudé d'autres éléments. 
Sur le plan de la figure 3, on 
remarquera de u x conduc
teurs affectés d'une flèche, 
dirigée vers l'intérieur de 
chacun des boîtiers. Ces con
ducteurs sont reliés il l'inté
rieur des boîtiers; ils cons
tituent, en somme, une sortie 
des transformateurs MF, les 
autres sorties s'effectuant SUi' 

des cosses. Ces sorties cor
respondent pour le prf'miel' 
transformntellr à la grille de 
commande du tu he -1T4 et 

pour le second à la diode du 
tube lS5. 

On cfiblera ensuite les élé
ments les plus encombrants 
du montage, qui sont les con
densateurs C4, C5 et CS. On 
pourra alors câbler la ligne 
de chauffage + 1,5 V, les di
verses liaisons au transforma
teur de sortie, au bloc et au 
potentiomètre de volume con
trôle. Etant donné la faible 

à l'arrière du bloc sur la par
tie inférieure gauche, en r('
gardant le bloc avec l'axp d,' 
commande, du côté opposè il 
soi. De gauche à droite, sur 
cette même partie inférieure, 
la deuxième cosse est libre, 
la troisième reliée au + Hl' 
par l'intermédiaire de R3 et 
la quatrième est reliée d'une 
part à C2, d'autre part allx 
lames fixes de CV1. On re-

(lonc Nre assurés qu'on ne 
leur a pas livré un bloc au
quel manque un noyau. 

Les fréquences d'aligne
ment sont les suivantes : 

Transformateurs MF : 472 
kc/s ; 

Bloc : OC : 6,5 Mc/s - PO : 
574 et 1.400 kc/s - GO : ~UO 
kc/s. 

1.-----,) Bloc 

lér.r ce 

t R 5 ~ers cosse oc bloC' 
1T4e 

MFI 

longueur des connexions, au
cune liaison n'est effectuée 
par fil blindé entre P1 et la 
grille de commande lS5. R5 
est disposé le plus près pos
sible de la sortie correspon
dante de MF2. C7 esl soudé 
d'une part au curseur de Pl 
et d'aulre part à la grille lS5 
par un fil de trois centimè
tres environ. La fuite de gril
le R6 est soudée au boîtier du 
potenliomètre et au ras de 
l'extrémité de C7. 

Les liaisons du cadre au 
bloc sont clairement repérées 
sur le plan de la figul'e 3 : 

Fil rOllge : masse du chfls
sis; 

Fil bleu : cosse inférieu
re sur la partie latérale droi
te du bloe, située la plus près 
de l'axe de commande; 

Fil jaune: cosse inférieul'e 
sur la partie latérale droite 
du bloc, à proximité immé
diate de la précédente. 

La sortie grille oscillatrice 
du bloc, reliée aux lames 
fixes de CV2 et à C3, se fait 

l"ig. 4. 

marquera, de plus, la liaison-L'alimentation des fila
de cette dernière cosse au ments est assurée par cIeux 
conducteur Cl, pour l'utilisa- piles de 1,5 V, de forte ca
lion éventuelle d'une anten- pacité. Ces pilcs sont très ac
ne (gamIlles PO ct GO). 

Sur la pal,tie supérieure du cessihles ct faciles à rempla-
bloe, de gauche il dnlite, la ("cr. ElIcs sont mainlenues 
l'osse 1 l'st relit,l' dirl'e!"II1l'nt pal' des l'essorts s'appuyant 
il 'l'écran 1 Rf), la cossp 2 sur leur pôle moins, qui doit 
n'l'st pns rel iée, el ln l'osse ;l être isolé de la masse. Lls 
est rclil'l' li Cl bis pour bran- pôles positifs s'appuient sur 
cher une HntellllP OC. SUI' deux coupelles ayant la for
cette gamlIle il esr nh·pSSlli.·c 
de brancher une antenne, ear me de demi-sphères, solidni-
il n'y a pas de eadl'c OC d'ae- l'CS d'une plaquctte de baké
cord. lite. Les piles sont ainsi bien 

Les noyaux supél"Îeurs (lu fixées ct leur remplacement 
bloc, de plus faible diullli,tre l'st rapide. Quant à la pile 
sont respectivemcnt, il g:lU- liT, de 67,5 V, elle est coin
che .. le ~oyau oscillat,eur OC cée enlre le boîtier de l'ap
ct a drOite, le noyau acconl pareil ct ulle 'patte spéciale-, 
OCL· . f" d 1· m~nt prévue sur la partie e noyau \11 crieur (' gnu-, ',' . d h" 
che est Il' noyau oscillateur superieure u c aS,sls. Deux 
GO ct celui de droite, le autres pattes sont egalement 
noyau oscillateur PO. Le trou prévues sur la partie infé
du milieu est destiné au ré- l'ieure, pour la fixation du 
glage d'un noyau supplémen- haut-parleur il aimant perma
taire sur un autre modèle de nent Ticonal (Audax, type 
bloc, Les amateurs pourron t TA 1 nA). Cc dernier doit être 
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monté une fois le câblage 
terminé. Son diamètre est 
suffisant pour assurer une 
reproduction musicale très 
satisfaisante, ce qui ne serait 
pas le cas d'un HP trop mi
niaturisé. Ce résultat a pu 
être obtenu grâce à une dis
position judicieuse de tous 
les éléments du montage. 

RÉALISATION D'UN CAPACIMÈTRE 
pour petites capacités 

VALEURS DES ELEMENTS 

Résistances: R1 : 1 MQ-
0,25 W ; R2 : 100 kQ-0,25 W; 
R3 : 10 kQ-0,25 W; R4 : 
3 MQ-0,25 W; R5 : 50 kQ-
0,25 W ; R6 : 9 MQ-0,25 W ; 
R7 : 5 MQ-0,25 W ; Ri! : 
1 MQ-0,25 W ; R9 : 500 Q-
0,5 W; RI0 : 2 MQ-0,25 W. 

COMME chacun sait, il 
est important, pour 
l'amateur, de pouvoir 

mesurer les capacités, comme 
les résistances d'ailleurs, 
qu'il utilise dans .ses cir
cuits. Pour certaines, la 
valeur indiquée est tl'ès 
approximative, que 1 q u e
fois même, très différente de 
la valeur réelle, soit qu'elle 
se soit modifiéc dans le 

appelée méthode de résonan
ce. Ce procédé exige un con
densateur dc 500 à 1 000 pl', 
dc construction mécanique 
sérieuse, couplé à lill cadl'an 
ù étalonnage précis. 

Lc circuit très simple, 
dont nous donnons la des
cription ci-dessous est ex
trait de notre confrère « Ra
dio » sous la signature du 
D' Péra. Il s'agit d'un oscil-

Condensateurs: Cl, Cl 
bis: 100 pF, mica; C2 
500 pF, mica; C3 : 100 pF, 
mica; C4, C5: 0,05 !tF, pa
pier ; C6 : 150 pF, mica; C7 : 
2000 pF, papier; CS: 0,05 
J.l.F papier; C9 : 50 pF, mi
ca; CI0 :2 000 pF, papier; 
C11 : 1 000 pF, papier; C12 : 
électrolytique 50 !tF-150 V. 

Fil:ture 1 

NOMENCLATURE 
DES ELEMENTS 

Résis/ances: Une de 500 
Q-0,5 W (R9) ; une de 10 kQ 
(R3) ; une de 50 kQ (R5) ; 
une de 100 kQ (R2) ; deux de 
1 MQ (R1, RS); une de 
2 MQ (RI0); une de 3 MQ 
(R4) ; une de 5 MQ (R7) ; 
une de 9 MQ (R6). 

temps, soit qu'une erreur se 
soit produite à la fabrication. 

Si certains circuits s'ac
commodent de valeurs rap
prochées, il en est d'autres, 
par contre, tels VFO, tl'lévi
sion, qui exigent des valeurs 
exactes. Nous nous propu
sons aujourd'hui la réalisa
tion d'un capacimètre desti
né aux mesures les plus cou
rantes. 

Il existe trois méthodes gé
nérales de mesure : méthode 
d'impédance, méthode de 
substitution et méthode du 
pont. 

Si la méthode du pont per
met la mesure des condensa
teurs de moyenne et grande 
capacité, cela n'est pas pos
sible pour la mesure des pe
tites capacités. Il faut se ser
vir, pour celles-ci, de la mé
thode de substitution, encore 

lateur Amstrong avec circuit 
grille et plaque accordé. Le 
circuit de grille Cl, C2, LI 
doit résonner avec le circuit 
oscillant de plaque C3, L2 
pour la production des oscil
lations. 

La liaison est réalisée pal 
les seules capacités internes 
du tube, aucun couplage ne 
devant exister entre les selfs. 

Condensateurs: Un de 50 
pF (C9) ; trois de 100 pF (Cl, 
Cl bis, C3) ; un de 150 pF 
(C5) ; un de 500 pF (C2) ; 
un de 1 000 pF (C11) ; deux 
de 2000 pF (C7, CI0) ; trois 
de 0,05 !tF (C4, C5, CS) ; un 
électrolytique 50 !tF-150 V 
(C12). 

Dès que l'ensemble oscille, 
on note une importante di 
minution du courant ano
dique au milliampèrcmètre. 
En général cette diminution 
est de l'ordre de 30 0/0. Les 
constantes des deux circuits 
doivent être telles que lors
que C2 est à moitié ouvert, 
C3 est complètement fermé. 
En dérivation au circuit os
cillant anodique, on trouve 
deux bornes marquées X, aux
quelles il faut appliquer la 
capacité à mesurer. 

'--------------, Le processus de l'opéra
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ETABLISSEMENTS 

P. BOURDIER 
2, rue Auguste-Chabrières - PARIS (XV·) - Tél.: VAU. 87-46 

• 
TRANSFORMATEURS et SELFS 

de toutes valeurs 
pour l'Il Radio, la Télévision. 

La 

l'Amplification B,F, 
et le Cinéma 

AMPLIFICATEURS de 10 à 250 w. 
SONORISATION 

• 
meilleure qualité 

aux prix 'es plus iustes '-_______________ """" __ PUBL. RAPY_ 

tion est le suivant. Porter 
C3 à sa capacité maximum et 
agir sur C2 pour établir la 
résonance entre les deux cir
cuits, en observant le mil· 
liampèremètre, Pour plus de 
précision, il est bon de n'ef
fectuer les mesures qu'alors 
que l'appareil est déjà sous 
tension depuis plusieurs mi
nutes. 

Placer ensuite en X la ca
pacité de valeur inconnue, 
cc qui naturellement désé
quilibre la résonance, 11 faut 
rétablir celle-ci en diminuant 
la capacité du variable C3. 
On conçoit tout de suite qu'i! 
sera nécessaire de diminuer 
la valeur de C3 d'une quan
tité égale exactement à ceUe 
de la capacité inconnue. 
Etant donné que C3 est un 
condensateur étalonné, il est 
facile de lire la diminution 

de capacité effcctuée, en dé
finitive la capacité cherchée. 

C3 scra de bonne qualité 
et en série avcc une des bor
ncs X, on place un condensa
teur fixe qui permet d'éten
dl'c la mcsure jusqu'à 1 000 
pF et plus. 

En ce qui conccrne l'ali
mentation, il faut remarquer 
que la lampc fonctionne en 
auto-redresscuse, ce qui sim
plifie singulièrement le mon
tage. 

Le châssis doit être mis à 
la te ne pour diminuer les 
effets de mains de l'opéra
teur. Le condensateur C3 est 
placé, entre le point chaud 
de L2 et la masse, un con
densateUl' de 5000 pF, bran
ché entre la partie froide de 
L2 et la masse fel'me le cir
cuit. L'ensemble est réalisé 
dans une boité métallique 
dont les dimensions sont 
d'environ 200 X 250 X 140 
mm. L1 et L2 comptent cha
cune 50 spires jointives de fu 
émaillé 2/10, bobinées sur un 
mandrin de 2 cm de diamètre. 

Pour étalonner l'échelle du 
variable, il faudrait avoir 
un condensateur très précis 
de 1 000 pF, à placer entre la 
plaque du tube et l'une des 
bornes X. En l'absence d'un 
condensateur variable très 
précis, on peut étalonner les 
échelles avec des capacités 
bien connues. Cinq ou six 
condensateurs choisis avec 
opportunité, permettent des 
combinaisons en série, en pa
rallèle ou groupement mixte 
avec lesquelles on pourra 
avoir de nombreux points 
connus. 

Nous n'insisterons pas da
vantage sur cette réalisation 
qui ne présente aucune dif
ficulté, et dont la simple lec
ture du schéma est suffisam-
ment explicite. FilHH. 

AVIS IMPORTANT 
A NOS ABONNÉS 
Comme paru à plu

sieurs reprises dans notre 
publication, toute deman
de de chang~ment d'a
dresse doit être accom
pagnée de la somme de : 
30 fr, en timbres-poste et 
de la dernière bande 
d'envoi. 

Il ne sera répondu à 
aucune demande ne rem
plissant pas ces condi
tions. 
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POUR LE DÉBUT ANT : 

UN POSTE SECTEUR 
A UN SEUL TUBE 

LES nouveaux tubes double 
triode à cathode sépa
rée genre 6SL7, 6SN7 

nous permettent une petite 
réalisation très intéressante 
pour le débutant : le poste 
secteur à une seule lampe. 
En effet, une partie triode 
est utilisée en détectrice à 
réactioli!, et l'autre en redres
se use. Pour qui connaît les 
possibilités de la détectri
ce à réaction, nous n'éton
nerons personne en disant 

série Rimlock ECC40. Exa
minons en le schéma qui se 
révèle on ne peut plus sim
ple. La partie essentielle du 
récepteur est sans aucun 
doute le circuit d'accord qlll 
eomprend la self LI et le 
condensateur variable C, de 
460 cm. L'antenne est bran
chée directement par un 
condensateur de 250 pF. A 
ce circuit est couplé la self 
L2 du circuit de réaction. 
On règle celte dernière pal 

UN NOUVEL EMETTEUR! 
ONDES COURTES 
AU VATICAN 

L RS catholiques néerlan
dais ont offert à Sa 
Sainteté Pie XII un 

émet/eur de radiodiffussioII 
sur ondes courtes, de 100 
kW, construit par Philips. 

V n modèle à échelle ré
duite de l'émetteur a été pré
senté officiellement à la Fon
dation 4: Radio Anno Sall/o ~ 
le 27 avril. Dernièrement, cet
te maquette a été offerte au 
Pape par une délégation de la 
fondation et un groupe de fi
dèles hollandais : elle sera 
placée ultérieurement au mu-
sée du Vatican. . 

L'émetteur est doté des 
perfectionements techniques 

RADIO-CLICHY 
TÉLÉVISION 
82, RUE DE CLICHY, PARIS·IXe 

à votre disposition 
pendant les vacances 

NOS INCOMPARABLES RECEPTEURS 
-- TOUTES LES LAMPES-
TOUTES LES PIECES DETACHHS 

ENVOI IMMEDJAT 

J.-A. NUNÈS - 260 
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les plus récents. Installé 
à la Cité du Vatican, il 
constitue une partie des 
nouveaux équipements de 
4: Radio-Vatican », qui tient 
à se placer à la pointe avan
cée du progrès. 

Vn pupitre de contrôle, 
permettant ell même temps 
de commander toute l'instal
lation, fait face à l'émetteur 
contenu dans six armoires, 
donf les panneaux sont pro
tégés contre la haute tension. 
Pour donner une idée de la .----,,/?,.--, E CC 40 C/Joe ,--------------0:, complexité de la réalisation, 

LI 

que la sensibilité de ce pellt 
appareil permet la réeeption 
au casque de plusieurs postes 
étrangers. 

Notre réalisation est équi
pée du nouveau tube de la 

la manœuvre du potentiomè
tre de 25.000 ohms. 

La seconde section du tu
be ECC40 est montée en re
dresseuse diode. Le filtrage 
est assuré par les deux con
densateurs électrolytiques de 

11111 11111111 1111111111111111 1 11111 Il 11111111 1111 IIIUIiIliIiIII 25 ,uF isolés à 200 volts el . _____________ ~. par la résistance de ~O.OO(J 

Q, 1 W. Il est nécessaire RADIO BEAUVARCHAIS d'intercaler dans le circuit 
- ji. filament une résistance des-

85, Bd BeaumarchaIS PARIS <3') tinée à abaisser la tension 

que son montage. Il faut sur
tout déterminer la meilleure 
position de couplage entre 
L1 et L2. Tourner douce
ment Rl vers sa valeur ma
ximum. Si tout est en ordre, 
o n observera u n léger 
« toc ~ et le bruit dans le 
casque prendra' la forme 
d'un léger souffle. Il suffira 
alors de ramener R1 en ar
rière très doucement, juste 
de ce qu'il faut pour 4: dé
crocher », tout en se tenant 
à la limite de l'accrochage. 

Remarquons pour terminer 
que le secteur étant relié au 
châssis, celui-ci ne doit pas 
être relié directement à la 
terre. On peut le faire à tra
vers une petite capaeité de 
2/1 (JOO par exemple. Pour 
la même raison, la comman
de du CV doit être très sé
rieusement isolée. 

ARChive, 52-56. à la valeur de 6,3 V. Sa va-
MATERIEL SELEC'I'IONNE leur dépend évidemmcnt du Ajoutons quelques mots sur 

VEDOVELLI, ALTER, secteur utilisé ; on la trouve la réalisation du bl~c d'ac-
NATIONAL, A.C.R.M., facilement en appliquant la cord. On peut préVOIr deux 

CHAUVIN ET ARNOUX, loi d'ohm. Puisque nous nous bobinages interchangeables. 
STO<JKLI adressons au débutant Il t l'un pour les PO, l'autre pour 

Twin lead 75 ohms, le ID. 90 n'est peut-être pas in~tile les GO. Nos essais n'ont pas 
- 50 - - 50 d'en rappeler le caleul. La porté sur les OC, mai~ il est 

Câble Coaxial 75 ohms, le tension à appliquer étant de probable que les resultats 
mètre .........•........ 165 t 'l' bl 1 
Condensateur National ct A.C. 6,3 V sous 0,3 A, on obtient ne son pas neg Ige~ es. ~cs 
H.M. pour O.c. : la valeur de R par la formule partisans du bloc fixe pour· 

100 Pf 3.000 volts V _ 6 3 ront très facilement envisa-
Essai .............. 2.245 , , t t· d 
C V allemand 2 X ~5 --- V étant la tension du ger une commu a IOn es 
slstea ............... 100 0 3 ' selfs. Les mandrins auront 

Supports 813, RL121':l5, 829. secteur. Pour un secteur 110 32 mm de diamètre sans que 
EF;'O, etc. volts nous aurons donc R = cette valeur soit ahsolUl'. 
Self choc O.C ......... 165 P 1 PO Il 110' 
Diode Germanium «Wcstin!1;' 110 - 6 3 our cs ," aura SPI' 
house » ............... 280 ___ '_ 345 ohms, soit res, L2, 30. Pour les GO, L1 
Contrôleur de poche « VOt: » 0,3 aura 200 spires, L2, 50. La 
16 sen. .............. 3.200 1· t t 1 1 t L') , 
Cadran Démulti 80 mm. 860 en chiffres ronds 350 ohms. (15 an ce en re "e '" ega-
MF 472 et 1.500 Kcls pour ré- La puissance dissipée est as· le 3 mm environ. 
~~ir ~~~l~é-Marconi. sez élevée 0,3 X 0,3 x 350 Cette réalisation n'offre 

Toute. pièces détachées = 31,5 watts. Nous choisi- aucune autre difficulté et 
concernant rons cette résitance pour nous pensons que par sa 

Réception, 1'élévlslon. Emisstlln pouvoir supporter 50 W; simplicité, elle peut consti-
Expéditiun rapide nous serons ainsi à l'abri de tuer le premier pas du bri-

F9EH se tienl à votre f1tsposl- tout échauffement exagéré. coleur dans le domaine de la 
tion pour t 0 u tes demandes 1 La mise au point de ce radio. 

de renseignemenls. . . 1 , ______________ ,. récepteur est aussI slmp e FilRH. 

nous dirons que l'ensemble 
peut être mis en fonction
nement ou arrNé, en pres
sant simplement un bouton 
sur le pupitre de contrôle. 

Lorsque l'on appuie sur le 
bouton, les différentes ten
sions sont automatiquement 
appliquées dans la succes
sion correcte et aux interval. 
les de temps demandés, ce 
qui évite toute manipulation 
dangereuse. 

En tournant un simple 
commutateur sur le pupitre, 
l'émetteur entier peut étre 
prét à fonctionner très rapi
dement (en deux minutes en
viron) sur n'importe laquelle 
des six longueurs d'ondes 
préréglées, prévues dall.~ la 
gamme Il,5 à 50 m. Cela a 
été rendu possible grâce à 
l'application d'un mécanisme 
automatique, entrainé par un 
certain nombre de petits mo
teurs électriques, qui sont 
mis automatiquement hors 
circuit dès que les systèmes 
d'accord appropriés altei
.qnent la position correspon
dant à la longueur d'onde 
choisie. 

L'émetteur peut être éga
lement réglé manuellement 
SUI' toutes longueurs d'onde 
comprises dans la gamme in
diquée. La consommation 
d'éllergie d'un émetteur de 
ce type est appréciable .. elle 
atteint environ 400 kW ['our 
une modulation à 100 %. 

Les lampes et les bobine.~ 
des derniers étages ampiifi
cateurs sont à refroidisse
ment forcé, par circulation 
d'eau. Celle-ci s'écoule dans 
une canalisation étanche et 
sa température est réduite à 
la normale par un refroidis
sement forcé au moyen d'un 
certain nombre de radiateurs 
comprenant de grands venti· 
lateurs. 
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C IUlIIE ~Pf)' 1 ~E II~Pt)11P1J ~l 1liiiiiiiIIIIR I~IIIE 
L A fÏirme (( Philips » alle

mande avait sor,:i avant 
guerre un petit poste ma_ 

tOOlampe équipé d'un tube 
VCL 11 (tri n,de-pentode ), qui 
éMit à la portée de toutes les 
bourses. 

Il se composait d'une dé
te>etrice à réaotion Sohne!l ou 
Reinartz, suivie d'un étage 

proscrire, en raison de la gène 
qu'iL apporte aux récepteurs 
voisins lorsqu'il est manœ lI

vré par des mains inexper
(es ... 

Pour toutes ces raisons, il 
es,t fa(!i./e de compl'endre que 
le poste populaire français 
moderne dnit se composcr au 
moins d'une HF + D et + 

C'est ce qui ftM fait... Ré
sulta,ts : auditinn plus qUjC 
oonfortable des stations des 
chaines Nationale et Pari
sienne, de Pa,ris-Inter, de na
dio-Luxe'mbourg el de Droil
wich sur un peu plus de 2 m. 
d'antenne, alors qu'aupara
ua nt 20 m. de fil ne don
naient pra,tiquemenl rien en 
haut-parleur (schéma 2). Le 
soir un véritable fouillis ... 

Il était intéressant de pour
suivre les ess,ais en utilisant 
un ét,age HF ace,ordé, cette 
fois, afin d'accrottre à la fois 
la sensibilité et la sëleolivité. 

sa triode en détectrice à réac
tion, puis la pentode amplifie 
en HF de puissance. Le haut
parlBur a une impédance mi
nimum d-e 14- 000 Q (magnéti
qUB ou dynamique). La puis
sance son'lre délivrée pumet 
l'écoute très oonfortable dans 
une pièce, même trnublée par 
'la cnnversatinn. On plJurra se 
rendre compte qu'une petite 
antenne de 2 m suffit pour 
assurer la réception des prin
cipales 'stations et, le soir, 
plus de 20 stations sont reçues 
dans des conditions très inté
ressantes. 

On peut faire fonctionner 

Figure 

basse fréquence attaquant un 
haut-p.arleur magnétique dc 
14.000 0 (schéma 1). Un tel 
appareil pouvait satisfaire la 
clientèle aUem,ande, oa'r, vu 
la répartitvon de>s émetteurs, 
une S1tation, au moins, était 
toujours audible de jour dans 
de bonnes conditions avec une 
puissance de l'ordre de 250 
mW. 

De nombreux appareils de 
ce t'llpe sont restés en France 
après la libération... M alheu
reuS81ment, Les auditeurs fran
ÇllVs sont moins favorisés que 
ne l'étaic:rut les Allemands, et 
ce:s récepteurs ne donnent que 
de piètre:s résultats à ceux qui 
sont é,lo~gnés de plus de cent 
kilomètre:s du plus proche 
émetteur. 

De plus, nous n'ignorons pas 
que ce type de poste est ~ 
.... 1111111 .. 111111111111111111111111111111 .... 11111111111'11111 

A la suite de nombreu
ses demandes. la 

direction du « Haut-Par
leur::. a décidé de faire 
confectionner des clas
seurs speciaux pouvant 
contenir la collection an
nuelle de 26 numéros. 
Ils sont en vente à 
nos bureaux au prix de 
325 francs. Expédition 

franco: 

lexemplaire: 370fr. 
2 exemplaires: 700 fr. 
3 1.050 fr. 
4 1.400 tr. 

BF + (évidemment 1) la vaL
ve, soit 4 lampes ... Ce1la est 
déjà très coûteux, m~me en 
choisissant un tous oourants 1 

N'y a"l_iL pas moyen de ré
duire le prix de revient en 
suivant une technique ultra
moderne ? C'est le but de cet
te étud-e. 

Un poste populaire alle
mand ne donnait de jour, (à 
ViUers-Cotter~ts) 'que des ré
ceptions presque inaudibles 
des chain-es Na,:ionale et Pa
risienne, et Radio-Luxem
bourg ét,ait très faible. Il fut 

Figure 3. - En agissant sur le potentiomètre semi-fixe de 0,5 MQ, 
dans le sens d'une augmentation de résistance, on arrive à sup
primer l'accrochage. Le couplage entre triode et pentode peut se 
faire également par résistance et condensateur (résistance anodi
que de 0,2& MQ). La résistance de 10 MQ donne une antopolari
sation supplémentaire de la pentode lorsque la grille est débor
dée en BF : on améliore ainsi la musicalité. 

.. HT -
C~ 

ce poste sur batteries ou sur 
secteur : il ne cnnsomme au 
filame'nt que 1,3 W. Lorsqu'on 
utilise, sur secte ur, un petit 
transfo de chauffage, la con_ 
sommati,on totale eSl si petite 
qu.e le compteur ne tourne 
rn~me pas 1 (3 W de consom
mation totale !) 

Peut-on faire mieux dans 
l'économie et le rendement ? 
E,t U est si simple qu'i.! est 
à la portée de n'importe quel 
débutant. 

F'8LT. 

,-Pol L-________ ~~~ 

V ALEURS DES EI~EMENTS 
Figure 1. - lU = 2 MQ ; 11.2 

= 0,1 MQ ; 11.3 = 0,2 MU ; 
11.4 = 2 MQ - Cl = 100 
pP; C2 = 10 000 p F ; C3 
= 1 000 pl' ; C4 = C5 = 4 
.uF; C6 = l ",,1' - Impé
dance de charge = 14 000 Q 
dance de charge = 14 0000. 

Figure 2 

d'abord envisagé d'adjoindre 
un ét.age HF ... , mais impos_ 
sible de loger le matéri81l exi
gé par une telle transfnrma
tion : p'lurquni ne pas tenter, 
alors, d'utiliser la RF en éta
ge HF apériodique? 

Hélas, la VCLU ne court pas 
les rues Bln France 1 Pourtant 
il existe notre bnnne vieille 
ECFI : la bnnne à tout faire 1 
(schéma 3). 

La partie pentode travaille 
d'abord en ampli HF accordé, 

Figure 2. - Cl = 50 pl" ; C2 
= 150 pl'; C3 = !OO pF ; 
C4 = 500 pF ; Cf>.= 10000 
PF ; C6 = 100 pF - '{1 = 
0,1 MQ ; 11.2 = 2 l\H2 ; 11.3 
= 2 MQ ; H4 = 0,2 MQ ; 
R5 = 50000 Q. 
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COllrrier technique 
lt"""I1IlI1II1I1II1I11II1I1IIIII1UIIIIIIIIII11I111111111I11' 

COURRIER 
TECHNIOUE 
Réponses individuelles 

Joindre à toute deman
de une enveloppe timbrée 
portant l'adresse du cor
respondant Le tarif, va
riable avec l'importance 
du travail, est précisé 
dans un délai de quelques 
jours. Nous ne fournissons 
aucun plan ou schéma 

_ contre remboursement. 

Réponses par le journal 

Les réponses par l'in-_ 
termédiaire de l'une des 
rubriques « Courrier tech
nique H.P.» ou « J. d. 8 JI 

sont gratuites, mais réser
vées à n()s abonnés. Join
dre une bande au ques
tionnaire. La cadence de 

: parution dépend du nom
§ bre de demandes en atten
§ te et de la place dont nous 
ê disposons; eUe ne peut 
E être précisée en aucun cas. 
;1111111111111111111111111111111111111111111111111111111111111 .. 

H.P. 401. - Comme suite à 
la réponse HP222 J8, parue 
dans uri récent numéro du 
journal, nous devons à l'ama
bilité de M. Robert Cham
pagne (SP 76267, BPM 510, 
ZFO), les renseignemenls 
suivants concernant les lam
pe.s KL73.401 Klangfilm el 
RL12 P35 (ulilisation en 
basse fréquence). Au nom d~ 
nos lecleurs, nous tenons a 
remercier M. Champagne (Ro
bert) de nous avoir bien ren
seignés 1 

Lampe KL 73 401 Klang
film, triode de puissance 

Caractéristiques correspon
dantes aux lampes : RV239 
de Tclefunken et LK 7115 de 
Valvo. 

Filament : Uf; 12,6 V (101 sur la fig. HP 503, le schéma 
à 16 V); If; 630 mA (4-50 1 d'un de ces filtres, qui vous 
mA)· Anode: Ua; 600 V.; la; 1 donnera certainement satis-
60 mA. Grille l' : --32 V. faction. Suivant la fréquence 
Grille 2 : 200 V. Puissance du bruit de fond, vous pour
de sortie : 30 W environ. rez varier la fréquence du 

D'autre part, il n'existe au- circuit bouchon en jouant 
cun tube cathodique alle- sur la valeur de Ca. t'eut
mand : DB 3-2; il ne peut 
s'agir que du tube DG3-2 Val- Pu 9 
vo (Philips). ok • 

HP. 43~. Caractéristi-
ques et brochage de la lam
pe Telefunken SDIA ? 

J. de Vaulchier, 
4, place Bossuet, Dijon. 

Triode à chauffage indire( t 
1,9 " -0,55 A ; tension pla
que maximum 75 V. Courant 
plaque 10 mA ; penle 3,4 
mA/V ; résistance interne 
4701) g. 

Figure H,P. 438 

H.P. 503. - Existe-t-il un 
moyen d'éliminer le bruit 
d'aiguille dans un ampli 
destiné plus particulière
ment à la reproduction de 
disques? 

(Question p 0 s é .e par 
deux lecteurs : M. Le
vesque, de N euilly-sur
Seine, el M. Blanchon, d 

Aubusson, Creuse). 
Le bruit d'aiguille est un 

son suraigu, qUI ressemble 
au souffle. Il est toujours 
perceptible et augmente gra
duellement avec l'usure nor
male des sillons. 

Pour un disque très 4: es
soufflé », le bruit de fond 
atteint une amplitude telle 
que l'écoute devient réelle
ment désagréable. 

On arrive, sinon à élimi-

r--tl--------, 
1 1 

1" ,'p' "l 
t 1 L _______ J 

,,$. 

Figure H.P. 503 
Pl == commande habituelle de 

sensibilité 0,5 Mg à 1 Mg ; P2 
== 100 kg carbone; Cl == 500 
pF; L == bobinage GO. 

être même sera-t-il nécessai
re d'ajouter une capacité 
fixe, de 100 à 500 cm, sur 
Ca. C'est une question d'ex
périmentation, suivant le bo
binage disponible. 

Pour éviter toute induc
tion, notez que l'ensemble 
sera enfermé dans un boî
tier métallique hermétique, 
réuni à la masse de l'ampli
ficateur. 

• 
H,P. 506. 1· POlwez-

vous m'aider d repérer le 
bloc dont je joins le sché
ma? 

2° Données nécess air e s 
pour con.struire les bobina
ges accord et oscillaleur 
pour CV 2 x 0,46, afin d'ob
tenir le plus grand élalement 
possible de la bande des 40 

D J! 
'If tJJ J. 
. cv 

_"_ ,cv,; 

8"mo'e non éMit Bana'e étalée 
Figure H.P. 506--1 

H. P. 

latrice donnant le début de 
la bande (fl'c,qucnce la plus 
élevée avec le condensateur 
variable au minimum de sa 
course). On y aI'rive aisé
ment en utilisant un man
drin à noyau de fer, qui per
met de corriger dans une 
assez large mesure les er
reurs d'approximation. 

- Réaliser une self d'an
tenne donnant par le jeu du 
noyau plongeur l'accord sur 
cette fréqucnce. 

- Mettre en sene avec 
chaque cage de C.V. un con
densateur de faible capacité, 
20 cm., par exemple. La ca
pacité qui accorde le circuit 
oscillant a diminué de ce 
fait. Rattraper l'accord par 
.le jeu des noyaux. Voir si le 
bas de la bande - fréquen
ce la plus basse à recevoir 
- se trouve à l'autre extré
mité du cadran. On arri
ve en jouant sur la valeur 
du condensateur série, qui 
doit être d'autant plus fai
ble que l'étalement désiré est 
plus grand. 

o 
Figure H.P. 606-2 

Il existe un autre procé
dé, qui consiste à ramener 
le C.V. à une prise sur le bo
binage. Un peu plus délicat 
à mettre au point, il donne 
les mêmes résultats. 

• HP 515. Veuillez me 
donner le schéma avec va
leurs des éléments d'un pré
amplifica.teur microphonique 
(6M7 ou 6J7), avec liaison 
par monlage dit 4: Cathode 
Follower ». 

E. R., 5, rue Commandant 
Lamy, Alger. 

A l'appui du schéma de
mandé, et qui est valable 
pour une 6J7. voici quelques 
précisions relatives au calcul 
de l'impédance d'entrée, qui 

mètres (amateurs) et de 
bande 40 à 50 m. 

la est donnée par la formule 
Ri + RC 

,~I--MNJ~/mp,iI_t 
M~~ 

+600\' • -32V~ 
Figure H.P. 401 

Filament: Uf; 7,2 V.; If; 
1,1 A. Anode: Ua; 800 V.; la; 
35 mA. Grille : -180. Puis
sance de sortie : 10 W. 

RL12 P35, pentode de puis
sance. Peut être en effet uti
lisée en basse fréquence. 

ner, du moins a diminuer ce 
défaut dans de grandes pro
portions par des filtres dont 
on peut faire varier l'effica
cité, et ce, sans compromet
tre la reproduction des no
tes aiguës. Vous trouverez, 

R. Jlllia, Bagnac (Lot). 
1 ° Voir figure HP 506-2. 
2° Il n'est pas possible de 

vous donner avec certitude 
un ordre de grandeur du 
nombre de spires à utiliser, 
car dans un montage à ondes 
courtes, les capacités parasi
tes interviennent largement. 
En l'absence d'appareils de 
mesures, il vous faudra pro
céder par tâtonnement. 

- Réaliser une self oscil-

z= 
K-l 

où Ri = résistance interne 
en Q. 

Rc = résistance de charge 
de plaque en g. 

K = coefficient d'amplifica
tion de la lampe. 

Dans le cas présent Ri = 
1,5 Mg, Rc = 100 kg, K = 
1 500 pour 250 V alimenta
tion. La valeur de l'impé
dance d'entrée est donc de 
1 072 g environ. 
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Mais cette valeur se trou
ve être un parallèle avec la 
résistance de polarisation au
tomatique normalement insé
rée dans le retour de catho
de (1 000 Q). L'impédance 
réelle du microphone à uti
liser aura une valeur de 730 
(.1 environ ; valeur que vous 
pourrez vérifier par la for-

Z + BK 
mule Z m = 

YZ2 + RK2 
L'intérêt principal du Il: ca

thode Follower » est de per-

6J7 C4 
1--

CI 

[\, 
Hl 

Il'' 
-f! + 
-;::. Cl 2!.Oj300V 

"'l 
Fig. HP 515 

mettre l'adaptation correcte 
d'un microphone ou d'un 
pick-up à basse impédance à 
l'entrée d'un amplificateur 
sans transformateur. Il se ca
ractérise par une sensibilité 
moyenne et surtout par Ul}e 
absence totale de ronfle
ment, ce qui est aussi pré
cieux que rare dans les am
plis à grand gain, à moins 
d'avoir recours à des sché
mas plus complexes. 

• 
H.P. 520. Veuillez me 

donner caractéristiques et 
brochage de la lampe VR35? 

HJ 702. - Veuillez me 
donner les caracléristiques et 
le brochage des lubes alle
mands RL272, RL2P3, RL4,8, 
P15, RG12D2 et RG12D3. 

M. J. Fornari, Vitry. 

Les catactéristiques de ces 
tubes ont déjà été publiées; 
voir lè courrier du n° 833, 
page 897, réponse à M. Cha
maisy, pour la triode RL2T2, 
la pentode RL2P3 et la diode
pentode RL4,8P15; pour les 
doubles diodes RG12D2 et 
RG12D3, voyez le courrier 
du n° 838, page 197, répon
se à M. Cochin. La figure 
HJ702 donne les culots; de 
gauche à droite, en haut: 
RL2T2, RL2P3 et RL4,8P15 ; 
en bas, RG12D2 et RG12D3. 

HF 700. - Possédant des 

ser sur le téléviseur décrit 
dans le numéro 872, à la pla
ce des 6AU6. 

M. Lefeurre Albert, 
Sartrouville. 

Les caractéristiques du tu
be pentode à grande pente 
6SH7 sont à peu près les mê
mes que celles du miniature 
6AU6. Vous pouvez donc 
remplacer toutes les 6AU6 du 
montage par des 6SH7, sans 
modifier les éléments du 
monlage. Vous serez bien en
lendu dans l'obligation d'uti
liser un châssis spécial, élant 
donné l'encombrement beau
coup plus grand de ces tu
bes (culot octal). 

Fig. HJ 702. - En haut : 
RL 2T2, RL 2P3 et RL 4,8 
P15; CIl bas : HG 12D2 

et RG 12D3. 

à volonté les graves et les ai
guës. Quel schéma adopter 
en parlant des valeurs de 1 
Mg et 2 MQ respectivement 
pO/lr chaque section ? 

2° Y a-t-il intérêt à monter 
un étage final en push-pull 
avec deux 6L6 et déphasage 
par lampe ? Dans l'alfirm7-
live, quelles doivent être les 
valeurs des différenls élé
menls ? 

M. J. Long, Paris. 

Fig. HP 602-1 

Vous trouverez les deux 
schémas qui vous intéres
sent sur les figures H. P. 6ù:.! 
1 et ~. Le premier n'appelle 
aucun commentaire et per
met un dosage aisé de5 gra
ves et des aiguës, alors que, 
couramment, le réglage dit 
4: de tonalité» sUPPI'ime plus 
ou moins les aiguës et le mé
dium aigu. 

M. Henry Gautier, 
. tubes 6SH7, je vous serais 

Caen (Calvados). 
très reconnaissant de me fai-

H. P. 602. - 1 0 Dans llli 
récepleur, je désirerais rem
placer la commande de lim 
bre par un potentiomètre 
double permettant de doser 

Le deuxième schéma est 
rclatif à un ampli BF de qua
lité comportant deux (,L6 en 
c:asse A, avec une 6C5 en dé
phaseuse. C'est une soluticn 
simple qui donne des résul
tats remarquables à pel! de 
frais. Le push-pull final est 
à régler ainsi HT, (plaque 

La VR35 est le tube civil 
Marconi-Osram QP21. 

C'est un tube batterie (2 
V - 0,4 A) double triode, 
amplificatrice BF de puis-
6ance en cl. B. 

Fig. HP 520 

Tension plaque : 150 V 
courant plaque au repos 
= 3 mA. 

PoJarisalion : -9 V. 
Impédance plaque à pla

que - 24 000 Q. 
lJ"lssance de sortie 

1,2 W. 

Les lampes doubles pen
todes de cette série ont l'é
r.rloln commun relié à la bro
che inutilisée et la grille 
suppressor commune réunie 
intérieurement au point mi· 
lieu filament. 

re savoir si je puis les utili-

MAGNÉTOPHONES 
• TÊTES SHURE WR 12 et W&W 

FIL RUBAN 

• MOTEURS PROF. 1.500T/M VIT. CONST. 
• MICROPHONES MINIATURES CLANDESTINS 

SOUDURE 
ACTIVÉE 

A TRIPLE DECAPANT 
NON CORROSIF 

RESISTANCE HEOl. NEGLIGEABLE 
RESISTANCE rlECAN. PAR F A IlE 

SOUDURE 
RAP ID E 
FACILE 

FILM & RADIO 6, RUE DENIS-POISSON 
PARIS 17" - ETO. 24 - 62 

Fig. 602-2 

et écran) : 250 V. Tensio!l 
grille --16 V. Courant plaque 
par lampe : 70 mA. Impédan
ce de plaque à plaque : 5.000 
Q. La puissance de sortie est 
de 14,5 W avec 2 % de dis
torsion. 

Les deux schémas propo
sés peuvent être associés. 
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BAND - SPREAD 

'---------------- (Suite et fin). - Voir N° 875.---------------1 

V). - BAND-SPREAD AVEC 
CV AUXILIAmE 

81 plusle'Urs bandes doivent 
être reçues, On peut préVOir un 
cadran auxiliaire de grlllndeur 
suffisante, pour marquer t'Ma-
10illnage de toutes les bandes 

La formule de Thomson ap- On résoUd ce problème en pre-
pliquée à [a fréquence F est: Damt les dérivées logarithmi-

F = 
1 ques des deux membres. On a 

Si. l'on r~gle le CV prLneipal 
sur une fréq uenCe f correspon
dant à peu prÈ's au milieu de 
la bande OC à étaler, par 
exemple la bande 15000 à 
15 3B'> kC/s, je milieu étant 
15190 kC/S, il est évidemment 
poosible de parcourir toute cet
te bande avec un cOlndensateur 
variable auxiliaire, de V6leur 
appropriée 

Ce CV auxiliaire pourrait 
poss;der son propre cadran, 
gradué SOit etn divisions, soit 
en stations 

Pour le graduer en statlons, 
11 serait évidemment indispen· 
sable que le cadran principai 
puisse toujours être réglé sur 
la même graduation 

Cela n'est pas trop difficile 
car, le CV auxlllalre étant mis 
hors-circuit au moyen d'u.n in
verseur, il est facile de repérer 
une station puissante et faci
lement reconnaissable sur le 
cadran principal, et, par con
séquent, de marquer par un 
trait fin :8 position exacte de 
l'aigume de ce cadran. Le CV 
principal étant placé SUI le 
trait, il serait possible d'éta
lonner le cadra.n d·u CV auxi. 
Idaire 

GAMMlFS 

:& .. "W 
Tr MfI w.;,..., 

11 

Figure 3 

déstrées. En colIlSultant le :ableau 
ci-de&Sous, on voit que le rap
port F max/F min des bandes 
utilet5 est de 1,07 au plus, ce q'll 
donne une variation de fré
quen~e au maximum de 0,07 F 
enviroo, F étant la fréquence 
milieu de la bande. 

Déterminons la valeur du 

condensate·ur variable auxiliai
re. 

SI F varie de 4F, C varie de 
4F, C varie de 4C. 11 s'agit 
déterminer le rapport 4FI 
4C Connaissant ce rapport et 
~F (dans notre cas 4F/F 
0,07) on déterminera fa.ciJement 
AC, qui est la valeur maximum 
du CV auxiliaire. 

13 m 16 m 19 m 25m 31 m 

22.005 18.275 15.690 12.040 9.920 Bande totale de 
1000 kc/a à 21.005 kc/s à 17.275 kc/s à. 14.690 kc/s à 11.040 kc/s à 8.920 kc/s 

Bande utile 

Milieu 

Repport 
Fmax 

Fmin 
BandA totale --------

Repport 
Fmax 

Fmin 
Bande 'lt1le 

1 

70 kc/s 30 kc/s 380 kie/s 740 kc/s 
21.540 17.790 15.380 11.9'10 

à 21.470 à 17.760 à 15.000 à 11.170 

~1.505 kc/s 17.775 kc/s 15.190 kc/s 11.540 kola 

env. : 1.04 env. : 1.06 enlV. : 1.070 eIllV. : 1.090 

env. : 1,0031 eIlliV. : 1.001'i env. : 1.022 env.: 1,()6 

300 kc/s 
9.677 

à 9.377 

9.420 kc/s 

env. : 1,1 

env. : 1,03 

4F -40 

F 2C 
C étant la valeur de le ca

Pacité en service du CV ll'rin
ctpal. 

Etan·t d~né qu'U y a pLu
sieurs ba.n·des, la valeur de 0 
varie a.vec la bande choisie .. 

il faut dQnc considérer 1& 
bande pour laquelile 0 est le 
plus grand. de façon que 40 
soit convenable à cette gamme 
et eIl excès pour les autres. 1..& 
valeur de C pour la bande cIee 
49 m est de 350 pF en·Viron. 
Comme 4F/F 0,07 on aura 

-40 
0.07 m 

700 
-4C = 49 pP, le slgme 

itndlquant que C diminue lors
que la fréquence augmente ce 
qui est évident_ ' 

En tenant compte de certai
nes résidueilles, on prendra 
75 pF comme capacité maxi
mum du OV auxHiaire. Oelui-ci 
pouvant être sans inconVllnient 
à variation Unéaire de ca.paci
té. c'est-à-dIre à lames varia
bles demi-circulaires. 

41 m 49 m 

7.820 6.575 
à 6.820. kc/s à 5.575 kc/s 

360 kc/s 350 kc/a 
7.500 6.250 

à. 7.140 à 5.900 

7.320 kc/.s 6.075 kc/s 

env. : 1.15 env. : 1,18 

env : 1,05 env. : 1.07 
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VI. - BAND-SPREAD 
CLASSIQUE PAR PADDING 

Dan3 ce dispositif on monte 
un condensateur fixe de faible 
valeur en série avec le conden
sateur variable, ce qui permet 
c!'Clbtenir un éta~ement de la 
].e2~uTe, et en même temps la 
réduction de l'étendue de la 
bande reçue. 

La figure 3 indique le mon
tage de la lampe chamgeuse de 
L'ccq uence (,une 00H41 on SE8 
p:lr exemple) aNec ses bobina
ges, dans le cas d'une gamme 
OC étalée. 

Nous trouvons l'antenne A 
couplée paor 01 en série avec 02 
à la bOlbine de grille modulatri
ce M, qui est accordée par un 
ajustable TA sur la fréquence 
fixe, milieu de la gamme à te
c3voir. L'oscililateur comporte 
la bobine de griUe {( Gr. 0 » 
a ~cordtée d'3!bord par l'aJusta
b:e TO, et ensuite par le C' 
c:ui se trouve branché en série 
a'Jec un padding Pl, de maniè
re que La capacité résul'a,nte 
è? CV et Pl soit de valeur con
venabre. 

Dans ces conditions, une for
te variation de la capacité va
r;able donnera lieu à une fai
b:e variation de f~quence On 
calculera Pl de manière que J'a 
variation de fréquence soit de 
l'ordre de 1 00.0 kC/(l pour la to

des variations différentes de 
fréquence pour chaque gam
me. 

Le 
cas 

schéma comlPe'et, dans le 
des 7 gammes étalée5 

6 E8 ou ECH41 

J 
III 

''''''~ 
+HT +HT 

, 2 5 4 IZ 7 

~~~~a~a 
rAI~ 

CAV 

Voici le détail des commuta-I qui sont les mêmes que 
tions. Tout d'abord indiquons 108 005 précéde'nt. 
que les positions 1 à 10 corres-l La self apéricrJique SA 
pondent aux gammes de récep- être réalisée suivant les 
tion suivan~es: nées suivantes: 

Il 

(AV 

13 (V.~. 
12545678910 
••••••• 

.------.16 
115451178'. 

• 
Figure' 

daM 

peu' 
don-

t'1Hté du cadran Pour simp,'i- + 1 gamme OC complè:e 16- Pas. 
fi~r le montage. on donne la 50 m + PO + GO est donné 
rri'me valeur à Pl pour toutes par la figure 4. et correspond 
1"> gammes, ce qui aura cnm-I' à la partie changeuse de fré

1 ........ Bande 

Gamme 

étalée 13 m. 

Tube de 10 mm de diamètre 
et 60 mm de longueur. On b0-
binera 35 spires de fil de 0,1 
mm de diamètre au pas de 
1 mm. me conséque!j:ce de déteTminer q uence. 

IIllll1lUlllllllltlllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllltUIIllIlIl1I1111111111'111111111111111111111111111111111111'" 

R 
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présente ... 

ie RVS MIXTE 1950 
(description dans le numi'ro du 18 mtliJ 

SUPER 5 LAMPK'i PORTATIF l'ILE.." et SECTEUR 
3 GAM~IES D'ONDES - CADRE P.O.-G.O. à ACCORD 
VARIABLE - SENSIBILITE MAXIMUM - CONSOMMA
flON sur PILES !l OIillis - Alimentation SECTEUR 
par VALVE 117Z3 H. P. TlCONAL 10 cm. 

CONFORME AU PLAN nE COPENHAGUE 
Complet en pièces détachées avec p'an et Il.950 
schéma franco de port et d'emballage .• 

N07'ICE DETAILLEE SUR DEMANDE 

le SUPER 6 LAMPES ROUGES aJternatif 
• EBENISTERIE A COLONNES DECOUPEE A V~;c 

CACHE METAL 
• CADIIAN MIH.O!H 3 GAMMES 
• CO~lPLET PHET A CABLEH 
• ,\ V Ee LA M l'ES E:'>< 1l00TES CAC.H ETEES 
• ~IATEHlEL DE PHEMlEH CHOIX 
., PLA:'; DE CAilLAGE DETAILLE 

9 8 5 0 fr Fran(~o dt' po.rt l't dtC'mballaJ!:e 10.500 fr. 
~onhrf" mandat à notre C.C.P a 06R. 71 

• • PAR IS 

NOTRR NOUVE.4U CATAU)(;UE EST PAllU 
CEnvOJ contre 30 francs ~n umbresl 

155 ... enue Ledru·Rollin - PARIS-XI' - ROa 98-64 ..... Ft PllBL RAPY • 
l'a.ge (H8 • Le Haut-Parlwr • N' 876 

2 lt 

3 ........ , lt 

4 » 
5 » 
6 lt 

7 » 
8 ••••••.. Bande 
9 .•••••••. PO. 
10 •••••••• GO. 

» 16 m. 
» 19 m. 
» 25 m. 
» 31 m. 
» 41 m. 
» 49 m. 

OC normale 
16-50 m. 

Ce schéma pourrait être sim
plifié en supprimant les cir
cuits accordffi pour les gammes 
éta:ées et en les remplaçant 
par une bobine dite apériodi
que Sur le sCh;'>ma de la fi, 
gure 5, qui correspond à. ce 
mon 'age, noUs n'avons pas ln
diq.ué les circuits oscillateurs, 

Le rendement peut être a.mé
lioré en effectuant des prises: 

Prise 0 à 0 spire 
» 1 à 19 » 
» 2 à 22 lt 
» 3 à 25 » 
» 4 à 35 lt 

Dans ce cas, on se servira. .. 

commutateur 1 (fig. 5), en re
liant les plots 1 à 7 aux pr il'es 
de la manlere suivante: prl:<e 1 
aux p;ots l, 2 et 3 rf5urns. pri
se 2 au plot 4, prise 3 aux r>IOLS 
5 et 6 r;'>unis, prise 4 dU plot 7. 
D'autres dlspmüi'iis m..nü-'&'Pl<':1l.ù' 
seront décrits ul!érieurement. 

Max STEPHEN. 



~'O'U'/Ef\U 
p C;-~ -E- II élécommande 

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
(Pilotage quartz élastique) 

A LA demande de nO~-1 mum, afin <l:'o~tenir une onde, à basse impédance (fil tumiè
breux OM, et pour t'VI- ayant le mInimum d'harmo- re torsadé) fig. 2. Se régler 
ter d'avoir à répondre, niques, quoique ces dermers au milieu' de la bande et 

à chac:un, je ~uis heyreux ?e 1 soient négligeables et ne gê- ajuster C afin d'obtenir le 
pouvoir publier, grace à 1 a- nent en aucun cas le fonc- maximum d'excitation dans 
mabilité du « Journal des tionnement de l'appareil. le tube final. Ensuite retou· 
8 », le schéma de mon nou- Si des fréquences indési- cher Cl dans le même but. 

l'ables autres que' celles si- mais ne pas dépasser 30 pF' 
tuées entre 3 500 et 3 800 lre/s max pour une bonne note 

Figure 1 

.2DDV 

veau PQE. Celui-ci, mis au 
point en deux ans de recher
ches minutieuses et appro
fondies, fonctionna au pre
mier essai, avec une stabilité 
com parable à n'importe quel 
bon quartz, sans harmoni· 
ques, quoiqu'en pensent cer
tains. 

Le princtpe reste i'Ilchan
gé : changement de fréquence 
par battement entre un cris
tal 3100 kc/s et un VFO va
riant entre 400 et 700 kc/s. 
Ce PUE, ou VFX comme le 
désignent quelques OM (voir 
fig. 1) se comporte comme 
un vulgaire changeur de fré
quence ou adaptateur pour le 
ten : un tube fiCf> oscille sur 
3100 kc/s, piloté par le cris· 
tal, un sccond entre 400 et 
700 kc/s, suivant la position 
du condensateur d'accord. 

La tension HF du quartz 
est prise sur la plaque de la 
6Cf> correspondante, celle du 
VFO sur le CO accordé dl' 
grille. Ces deux tensions at
taquent le tu he IlAC7-1 1\52, et 
sur le circuit oscillant de 
plaque est recueillie la som
me des dcux fréquences. 

Un point très important 
est à signaler : le couplage 
grille plaque du V FO doit 
être réglé à son point opti-

subsistent, c'est que l'oscilla- graphie. 
teur est réalisé dans de mau
vaises conditions. On peut 
alors monter deux 1 8f>2 en 
push-pull, afin d'éliminer les 
harmoniques de rang pair. 
Mais restent ceux de rang 
impair. Alors la solution, me 
direz-vous '1 Eh bien, Il n'y 
en a qu'une seule : bien réa
liser l'oscillateur "ari able. 

Ce dernier 
sera construit 
avec de vieux 

bobinages, 
prélevés sur 
des transfor
mateurs 1\'IF, 
dont on aura 
enlevé les ca
pacités fixes et 
desserré légè
rem en t le 
noyau magné
tique du cir
cuit accordé. 
Celui du cir

-200V cuit de réac-
tion sera com
plètement enle
vé. 

Le couplage sera réglé en 
insérant un milliampèremè
tre dans le C.Îrcuit de réac
tion. On peut ainsi se ren
dre compte de la distance 
qui doit séparer les deux bo
bines pour obtenir l'accro-

+200V 
chage, distance qui sera ré
duite de 10 % environ pour 
àssurer une bonne stabilité 
de "oscillateur .. 

Le réglage dans la bande 
s'obtiendra il l'aide du con· 
dcnsateur ajustable de 75 pF 
pour le haut, et par le noyau 
pour le bas, en fréquence 
\),en en\cnd,u. Cela fait, bran
cher le « PUE » sur le pre
mier doubleur par une ligne 

Comme vous le voyez, ce 
montage n'a rien d'extraor
dinaire ; il ressemble à S'y 
méprendre à un con vertc'r 
144 Mc/s Made in U.S.A. On 
peut même utiliser une 6SN7 
au lieu de deux 6e5. 

Pour la grap/1ie, le BK est 
intégral; il suffit de couper 
la grille n° 3 de la 1 1\52 ct 
de la polariser fortement. 

Quelques conseils en pas
sant. Pour une bonne stabi
lité, il faut que le quartz ne 
subisse aucune variation 
brusque de température. II 
en est de même pour le cir
cuit accordé variable, mais 
ceS règles s'appliquent à tous 
les VFO, quels qu'ils soi~nt. 

A la station F9II, le PQE Il 
été réalisé sans précautions 
spéciales. Tous les éléments 
sont montés dans le mêm(' 
caisson et à la température 
des tubes, ce qui donne, après 
cinq minutes de fonctionne
ment, une variation maxi
mum de + ou - 10 cycles. 
Que demander de plus quand 
on sait que certaines stations 
BCL ondes courtes varient 
entre + ou - 50 eyclesau 
cours d'une journée. 

J'espère que les OM sel'onl 

Figure 1 

intéressés par ce nouveau 
montage simple et d'un fonc
tionnement certain. Bonnl' 
chance à tous et rendez-vous 
sur la .bande 40 pour VOlTS 

passer tous renseignements 
complémentaires, si vous 
avez quelque difficulté dans 
la réalisation. 

Super 73 de F9Il. 
(Reclleilli par F3RH). 

DE l'A.F.A.T. 

L A séance est ouverte d 18 
heures le 24/6/50. Etaient 
présents les membres sui· 

vants : MM. Chabot, Baptedou, 
Seves/re, Varache, Pépin, Ha~ 
phen, Pelle, M enecier, Reni
vidaud, Bieile, Jérôme, Tur
quois, Brissaud, Pillet. En 
outre vingt-deux membres 
étaient représentés par POIl

voir. 
M. Brissaud, secrétaire don

ne le rapport moral : 
Centième membre atteint, 

création de section pour la 
province. 

M. Varache donne le rap
port financier: 50.000 fI' de 
recettes pour 16.181 Ir. de 
dépenses. 

Il est ensuite décidé à 
l'unanimité que la cotisation 
pour 1951 sera fixée à 600 
francs pour les membres ac
tifs et adhérents et 900 fI'. 
pour les membres correspon
dan/s. En outre les membres 
inscrits à partir du 10 ' juil
let 1950 ne paieront que 600 
francs jusqu'au 31-12-1951. 

A lieu ensuite l'élection du 
nouveau bureau. Aucun mem· 
bre ne s'étant présenté, le 
bureau démissionnaire a été 
réélu. Aucun président mo
dèliste ne s'étant présenté, 
c'est un président radio qui 
a été élu. Voici sa composi
tion : Président : M. Reni
vidaud, F. 1.025 ; vice-prési
dents : M. Ducrot, F.l.033, 
M. Ugon, F. 1.031,; secrétai
re : M. Brissaud, F. l.Q07· 
trésorier : M. Varache, F: 
1.064. 

Puis la séance est levée d 
20 heures, après allocutioIL 
de M. Pépin, président sor
tant et de M. Renlvidaud, 
présidwt élu. 

Le secrétaire : 
BRISSAUD, F. 1 007 

CONCOURS 

Le 15 octobre 1950, au 
bassin des Tuileries à Paris, 
organisé par l'A.F.A.T., COIl

cours de MR de bâ/eaux, de 
9 h. à 17 h. Prix en espèces 
et en na/ure, couronné par 
la Coupe Miniwatl. Deman
dez le règlement et inscrip
tion au .siège. Droit d'enga
gement 250 fI'. par baleau en
gagé au CCP 7.354-11 Paris. 

Le concours de télécom
mande avions, aura lieu le 
10 septembre 1950 sur le ter
rain de Cormeilles - ell - Ve
xin. S'inscrire au siège de 
/' A.F.A.T., 12, rue François 
Bégué d Stains (Seille). Les 
inscriptions seront reeues 
jusqu'au jour du eoneozÏrs. 
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1 Courrier technique J. des 

J. R. 706. - M. Charles 
Durand à Bordeaux, désire 
le schéma de principe d'un 
émetteur - récepteur (genre 
« iransceiver:l» pour la ban
de 144 Mcls équipé de tu
bes type 957. 

Vous trouverez le montage 
demandé sur la figure ci-des
SOllS. Le microphone est une 

pastille à charbon, et l'écou
tenr Tél, un casque de résis
tance 2 000 ou 4 000 Q. Le 
passage d'émission E à récep
tion R se fait par la manoeu
vre d'un inverseur triple. 

Le transformateur B.F. est 
llu type « ancien modèle :1> 

raport 3 ou 5, sur lequel on 

150 fr. la lIgne de 33 lettres 
slg[W~ ou "spac.·s 

Vends fonds élect" T,S.F., ps Toulon. 
Urgent cause départ. Ecrire au journal. 

Vends 1 ampli 1 303 Philips 25 W. 
18000, 1 H,P. 20 W. AP, monté en pavi. 
9000, 1 micro rub. C,I.T. 4000. Etat nf. 
lAVEAU, T.S.F., Briare (loiret). 

Vds état nf micro cristal Ronette av. 
manch'2 10 m. câble 3000 micro cristal 
Tepo.% 2000, H.P. Philips AP 6 W 2 500. 
CHARLY, Port-de-Bouc (Bouches-du-R.). 

Vd, 45000 lot 200 tubes USA. Emis. 
Rée"p. 814-866-211 6AC7 1624, sér. 
6 et 12 S, etc, F3AX Miramas (B,-du-R.) 

bobine un enroulement pri
maire supplémentaire Pl 
pour le microphone (envi
ron 200 tours de fil 30/100 
sous émail). 

Les bobines d'arrêt Choc 
sont faites de 40 tours de fIl 
30/100 sous soie bobinés non 
jointifs sur des petits bàton
nets de stéatite. 

AnI 

FIg. JR 706 

La bobine du circuit oscil
lant (en parallèle sur C3) 
comporte 5 tours de fil de· 
16/10 émaillé sur air, diamè
tre 10 mm et longueur 10 mm. 
La bobine d'antenne 2 tours 
de même fil sur le même dia
mètre. L'antenne est consti
tuée par une tige verticale 

Nous prions DOS a.nnonceurs 
de bien vouloir noter que le 
montant des p,t'tltes annon
ces doit être obllgatolTf>m .. nt 
Jo in t au texte .. ..0 voyé 1.
tOUI. deva.nt êtr" adressé !'l la 
Sociptp Auxillalr .. de Publlci 
té, 142 ru" Mnntmartr .. , Pa
ris 12') CCP P"ris 379~ 60 

Pour les réponses doml. cm...... au Journal, adresser 
100 fr. supplémentaires pour 
frais de timbres. 

Achète ts lots de lampes neuves à pro
fessionnel. Paiem. tom'pt. Radio-Tubes, 
132, r. Amelot, Paris-li'. Roq. 23.30, ... 
Vs apprendrez à calculer en élect. avec: 
EXERCICES NUMERIQUES et CRAPH IQUES 

D'ELECTRICITE - tome 1 -
Plus de 130 problèmes sur le courant 
continu avec réponses ou solutions (37L 
En librairie ou franco par envoi de 
298 fr. à l'auteur : M. Mugnier, 

39, rue D. Dumas, THIERS. 
CCP No 402 43. 
Clermont-Ferrand. 

J.H. 25 ans Radio connais. télévision, 
cherche place chex Radio, où Cérance, 

région lyonnaise. Ecrire journal. 
.. 1111111111111111111 111.11111111111111111111111111111 .... 1 ... 11111 .... 1111 .... "U"flIIIIIIIIIIIIIII1I1I1II1I1I1IIIIIII1I1I1111111 

d'une longueur égale à À/4. 
Voici les valeurs des autres 

éléments de la figure Cl = 
2 000 pF ; C2 = 50 pl<' mi
ca ; C3 = ajustable à air, sur 
stéatite de 3 -30pF; Rl = 600 
Q ; R2 = 10 kQ ; R3 = 2,5 
MQ. 

Notez qu'i! est posslhle de 
« monter> la valeur de la H. 
T. jusqu'aux environs de 120 
volts ; à 67 volts (tension 
commerciale de certaines pi
les), on obtient des résultats 
remarquables. 

• H. R. 705. - M. Chauveau 
à Paris, nous demande de lui 
établir le schéma d'un récep
teur aVl répondant à l'utilt
salion du matériel qu'il pos
sède. 

cepteur américain d'avion 
type R.C.A. A.VR - 20 - Al 
(Pierre Becker, 18, rue Jules 
Guesde, Reims). 

• JR 805. - M. Jean Guion, 
à Vierzon-Villages (Cher), 
nous demande: 

1° Quelles sont les stations, 
doni il nous soumet quelques 
lignes de trafic? 

2· Caractéristiques ei cu
loiage du tube TM75? 

3· Nationalités des stations 
dont les préfixes sont: GD3, 
4X4, [Sl, MB9, CZ4 et SL5? 

1° Il s'agit de stations de 
trafic international ou inler
continental (télégraphie) ; les 
stations entendues en télé-

6~7 25L6 Z5Z6 
Figure B.R 705 

La figure ci-contre donne phonie sont vraisemblable
le schéma demandé. Comme ment des stations expérimen
nous l'indiquons, un étalt>- tales (4· catégorie) ; 
ment de bande commode 2· Nous n'avons aucun pour les OC peut être obtenu 
par un CV de 50 cm connec- renseignement concernant ce 

tube; 
té en parallèle sur la moitié 3" GD = Ile de M 
de l'enroulement L1. Le tu- 4X4 = Israël. an. 
bL' 6K7 est monté en détec-
teur grille ECO, le réglage de IS = Sardaigne. 
la réaction étant obtenu par MB9 = Autriche, 
variation de la tension d'é- CZ = Monaco. 
cran (P(lt. 25 kQ). La bobine SL5 = (inconnu). 
d'arrêt .. Choc» est du type 
R100 National, el l'impédan
ce de charge BF est obtenue 
par l'utilisation d'un ancien 
transformateur basse fré
quence dont on a connecté 
les primaire et secondaire en 
série. 

Une entrée « en direct ;) 
a été prévue ; mais il serait 
préférable d'adopter une en
trée « en indirect> (monta· 
ge Bourne). Le reste du sché· 
ma est classique. 

• J.R. 808. - M. Pierre Bec-

• 
JR 806. - Suite d la répon-

se JR405 parue dans le H. P. 
873 (question 3), un de nos 
lecteurs, M. Yves Ailhaud, 
T.S.F., à Lussac-les-Châteaux 
(Vienne), nous fait savoir 
qu'il est en mesure de livrer 
les disques de bruitage de
mandés. Nous remercions no
tre lecteur de sa communi
cation. 
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Le Directeur-Gérant : 
NOTA IMPORTANT. - Adresser les réponses domi

ciliées au journal à la S.A.P., 142, r. Montmartre, Paris.2e • 

et non pas à notre imprimerie 

ker serait reconnaissant au 
lecieur qui pourrait lui com-, 
mzwiquer le schéma du ré-

J.-G. POINCIGNON. 
Société Parisienne d'Imprimeri., 

7. rue du Sergent-Blandan 
ISSY-lES-MOULINEAUX 



ADDITIF A LA LISTE 
DES AMATEURS ÉMETTE~RS FRANÇAIS 

F3AO 

F3AX 

FmM 
1 

f!JCF; 
F3CU 

_ ..... ,f3EH 

F3EN 
F3JJ:X •••• 

F3FR 
F3FV 
F3HN 

F3HO 

FmiP 

F3IA 

F3IK 

F3IM 

F3IY 

F3.JS 

F3KB 

F3KK 

F3KU 

F3LJ 

F3MC 

F3MlL 

F3MU ••••.•• 

F3NZ 

F30E 

F30K 
F30P 

F30Q 

F30W ..••• 

AUTOruSATIONS 

F'la,maryRobert, place de la. République, 
St-Oéré <lLot). -

Poimlolt IWger~ 28, a.venues dll\lr1es, MÏTàmas, 
(lB.-dtL-R.). 

Moérien Fernan!j, 11, Tue de !la SéoUIité socia
le, Lorient (\Morbihan). 

WeIler Jeam, 37, r. Raspa'iJl, Maisons-Alfort (S.). 
Mortsset J'e!llIl, 14. rue de Belten-e, BoUlogne

sur-Mer (P.-de-C">. 
OrengoJean, Villa « Les GlyciOes », 10, a've

nue de Candia, Nice (A.-M.). 
RJétmIy Bernard, 3, r. 8abaterie, Qastres (Tarn). 
L&oy Roger, 5, aV€aJ..ue Emile, Mo.nt:morency 

(S.-et-O.). 
Maguet L. 86. r. !:l'es Entrepreneurs, Pa·ris Uj'. 

Thtbouw <Fien-e, 60, T. Car.not" Bergues (Nord). 
:uamlbertin Marc, 19, rue Porte-de-Mazan, car-

pent:ras (Vaucluse). 
ZymansIqy serte!, 217, T'U~ MBrieo.œœmewal. 

Châtenay-Ma:abry (Seine). 
Franchini Antoine, 197, Va11on: de l'Oriol, 

Marseille '(iB • ..du-R.) 
Perriot Michel, 87, bou~evard de Courcelles, 

Paris (8.). 
Ba1sse Pierre, rue de la Garonne, Passage 

d'Agen (L.-et-G.). 
Ohrétien MarceL, 31, rue de Fourmie.!l, Wi

gnehies (Nord). 
Fageau Henri, 230, rue Fontaine-lLestang, 

Toulouse (Hte-Oaronne). 
Gricolat Rémi, 29, rue Gabriel~Péri. Maisons

Alrfort (Seine). 
Rousseau Robert, 2, avenue du Docteur..Jones, 

Evry-Petit-Bourg. (S.-€t-O.). 
Lebouder Robert, 93, rue de Paris, Olic'hy 

(Seme). 
Duhaze Jwcq:u€S, 44, avenue des' Tilleuls, 

Saint-Bri'ce--soIUlo-Forêt <S.-et-O.). 
Girituùt ,Georges, 2, rue Victor-Hugo, Baugé 

<M.-et-L,). 
Paumier Michel, 141, Bd de lit Liberté, Nan

tes <L.-l.). 
Bedès Je3iIl, 212 bis, rue P\lpetit-Thouars, 

Paris (3-). 
48" Bataihlon Tra.nsmissions, Li'bourne COiron

de). 
Bousquet Louis, 21, rue FrédéTic-Bazille, 

Monfa>eHier <Hérault). 
GaiJ.lard Pierre, 8, rue de 1'Asile. Bordeaux 

(Gironde). 
Lesplingard Jean, « :ua Raquette », Lapanou

se de Séverac (Aveya-on). 
Gouyet Félix, 21, rue Desaix, Touns a.-et-L.). 
Ecole Na.tionale de -la iMiarine M3'Tchalll.fe, 38, 

rue Joseph BlllJlchard, Nantes (IL.-Inf.). 
Domergue René, 13 boulevaTd Talabat, La 

GrandComJbe (Gard). 
Bourbotte Gaston, 1, ruelJe p\!'uJ-Psrain

g:uaux, Don (Nord). 
F3PC •••••• ÂY'monin Ma,rc, curé de Gevresin Jl6r Levier 

(DouI:Js) 

"lB 

TBANSF,f:RTS 

Delente, « iLes Rilbattes », Mon·tgivxay andre); 
anciennement 2. place Si1int-Bar·~hélémy, 
Bi'ioude (iHte-Loire). 

Gervail Auguste, ,Ar:htlS(B .• P.), aDe~eImelJ'len. 
Mon~t. ~ Al'7JaCIt (B.-PJ. 

~sOllarle.s,rue du Général de Claulle, TrOu. 
.' ~~91>; qciem;lemen.t .Audri~ (CQ,l-

F9.JT ...... Carœsson Jean, 75, rue du J?résident-Wilson, 
Levallois <Seine), ancieonement 8, rue Pau
lin-Enfer t, Paris-13-. 

F9Mr .... 

F9MV ..... 

F900 

F90X 

F9PR 

F9QC 

F9QN ...... 

F9QV 

F9SO ...... 

F9TB 

F9TK 

F9TL 

F9TP 

F9UT ...... 

F9UW 

F9V.J 

F9VK 

F9VV •..... 

F9WN ..... . 

F9WR 

F9YC 

r \.." 

Flreccero Henry, Villa « OrléanaiEe )), 6, rue 
Eugène-Or,m:ièrea, Arcachon (Gironde); an
ciennement PavIllon n° 5, 104, avenue de 
Neuil:Y, Neuil1y--sur-8eine (Seine). 

De!Ioisy Geo:r;ges' ERJMT II. Potrt de Bicêtre 
(Seine); anciennement Vaux-Ie-Péoil (Seine
et-Marne). 

Baratin Robert, 8, rue des Consuls, Auxerre 
(Yonne), anciennement 18, rue d'Egleny, 
lIllêI)J.e ville. 

Brémpnd Félix, Qa~e Brémond, Quartier 
des Loubes, Hyères (Var); .anciennement 9, 
rue Fenouillet, même wœlfté. ; : . 

Roux, Jacques, chez M. Mer,èier. Etalans 
(Douibs), anci-ennement 7, rue 'Boi'Ieau, Soi
sY-EOus-Mcntmorency (S.-et-O.). 

Olément J-ean, 24, rue des Vertus, Ohâlons
s/Marne (Marne), anciennement 11 rue des 
Artisans, même ville. ' 

Vernardakis Georges, 4 boulevard de la CO
opé~ation, Malpasse, Marseille (B.-du-R.), 
anCiennement 10 A, Traverse des Hugolins 
Les Oarunes, Malrsetlle. ' 

Novallès Raoul, Ponts et Oha1:lSEées, rue St
Dominiq,ue, Bonifacio (Corse), anciennement 
Il, rue D€pino.y. Malakoff <Seine). 

To~zeryJùSeph, St,saturniIi' (Aveyron), an
Œenmemtmt Mias ide PQstis, [pat Mian~U:io 
(Hérault). . 1 

Teioher Jean, 47, ter, rue d'Orliel, !:>aris' (18.); 
anClennemeot 3, rue Latouche-Tré·vilde, Tou-
lon (Var)., ~. 

Berato Paul, Venès par Tonnei <JL.-et-G.) 
anciennement ChantillY,- 'rMine' s <Lot-et: 
Garonne). .: : (:.,: J, 1 

Belot LoUis, 2, rue du V!viers, ~ <D.-Sè
VIes), anciennement, 150', aven. <le Limoges 
même ville...·· .: , ' 

Davild ,piem~e,: lLa Clmp~le 'st-Ët:lenne, par 
l'AJbsie (D.-S.), anciennement 9, l'lue ArDhur-
Ra;nc, furthoenay (D.,s.). . 

Eu:vTaTfd! Rog~r 6 bis, rue de .Kronstadt, Gar
ches (S.-et-o.), anciennem6lIl.t, 1314, Bd de St
ICloud, Ill1i'me 10~Uté. 

Bazillou Ohristian, 20,' rue Mangin, Saint-Just
€l-1.-ChausSée (Oise); ancien,nemept 10, rue 
Olaré, BordeaU1{ (Gironde). ' . 

<Ferl'Ooheau Philippe, « Les Roohettes » Ste
~egonde-dè-Touraine Œ-et-IL.); andenne
ment' 77, tue 'Lalœnal, Touts a.-èt-L.). 

Olivier PiexTtI, 264, Cours .,de .1a. Somme, Bor
deaux (Gironde); anciennement 130, rue 
Saint-Genès, même ville. 

'Qamelot MiClbeI, 2 bis, Oité 1, Tue de l'li. Polle 
prolongée, Octevil1e--sur-Ohel"bourg (Man
~he); anciennement 2, rue de Senoecey, 
Cherbourg <:Manche). 

Gan:al'Œ Jea:n, 39 bis, avenue du Parmelan,' 
Annecy (Hte-Savoie), anCiennement, 2Obls. 
avenue des Roma'iŒls, même ville. 'i 

Des!orges Guy, 10, du Château, L(iudlln (Vien- . 
n~); ancie~t route de .!'>a1;tmur" 1I!ê.'. me .' 
vllle. .' ,_. J' 

Mercier Yves, J:a.' 'Mell'llbrolle.-Bur-Cht>J.SilJe-·· 
<lI . ...et.<4) .. anciennement, 3l,.rl,l~ d ll, Mail, An
gers (M.-et-L.).·· - ,ii , ' : 

Vérjère .0" 5, rue BOlIeall, PA11!t'(~')~~C\~~ 
nement 13, rue Bosio, ~~s ,(I~,):, 'c:.X" '{,."! ' 

Rous Emile, ~~~ ~é~l~,~~.~", .\~~ 
nes (A.-M.); aceiennement 58,' àlv'enuè'-'aé ' .,~," 

'. Grasse, mêm~hviU,,'ff"'\ "':;'~~'!","'}\Ii'l;)"'n'\'l> Wj~!''.:t~~,''it~' 

1··."-'':'1 ~ 
J 1;"" ~7,~r-t~,~·;.; . .....".~f~~~_~i~~Y·-W"7?t;' 






